
Avant les débats parlementaires
sur le plan financier

les délibérations préliminaires de Saint-Moritz indiquent
que la thèse f édéraliste n'a aucune chance de l'emporter

au Conseil national

Notre correspondant de Berne nous
écrit :

La commission du Conseil natio-
nal chargée d'examiner le plan fi-
nancier qui doit fixer , pour vingt
ans , le régime fiscal de la Confédé-
ration , a terminé ses travaux.

Elle a siégé à Saint-Moritz , ce qui
ne l a  pas incitée d'ailleurs à con-
sidérer de très haut le problème
posé.

Ce qu'on a appris de ses délibé-
rations n'a guère surpris l'observa-
teur politique. Le monde parlemen-
taire se résigne à ne pas considérer
comme nécessaire une véritable ré-
forme des finances. Pour lui , les rai-
sons techniques, les arguments op-
portunistes l'emportent sur les con-
sidérations de doctrine ; il accepte
la centralisation fiscale comme le
terme d'une évolution contre laquelle
il serait vain maintenant de se dé-
fendre.

On pouvait prévoir un tel résultat
rien qu'à voir la composition de la
commission. Sur les 29 membres, il
n'y en avait guère que deux dont on
pouvait attendre une opposition de
principe, soit MM. Chaudet et Per-
réard , tous deux radicaux, le pre-
mier vaudois, le second genevois.
Des deux autres Romands , l'un , M.
Graber , socialiste , est acquis avec
tout son parti à l'idée de l'impôt fé-
déral direct; l'autre , M. Bourgknecht ,
catholi que fribourgeois , est plus ou
moins lié par la décision de la droite
qui considère le projet du Conseil
fédéral comme une base de discus-
sion.

Voilà donc , pour M. Weber , un
premier succès qui avait été refusé
a M. Nobs , son prédécesseur : au
cours de la session qui s'ouvre le
9 mars prochain , il ne court pas le
risque de voir le plan financier es-
sentiellement modifié.

Il est significatif de constater que
les deux propositions tendant à ra-
mener le débat sur le terrain poli-
ti que , celle de M. Perréard , qui s'op-
posait à l' entrée en matière , celle de
M. Chaudet , qui tendait à faire ren-
voyer le projet au Conseil fédéral
pour nouvelle étude , n 'ont recueilli
que deux et trois voix. Dans ces con-
ditions , on peut même se demander
si elles seront reprises devant l'as-
semblée plénière.

. : j .

Je ne voudrais certes pas en con-
clure que le grand argentier fédéral
aura la partie facile. Le projet dé-
clenchera très certainement une lon-
gue controverse ; elle tiendra cepen-
dant beaucoup plus du marchandage
que de la discussion d'idées. On chi-
potera sur des détails, sur des taux,
sur la forme de tel ou tel impôt se-
condaire.

Sans dout e, entendrons-nous une
fois de plus de très belles déclara-
tions sur la nécessité d'une politique
de substantielles économies, mais,
comme toujours , il n'en sortira que
du vent , pour l'excellente raison
qu'une telle politi que est impensable
sans une réfo rme fondamentale du
régime financier. Et c'est précisé-
ment à quoi on n'a pas pu ou pas
voulu se résoudre. Alors , il est inu-
tile de réclamer la fin lorsqu'on re-
pousse les moyens.

Ceux que les délibérations préli-
minaires de Saint-Moritz ont déçus
se consoleront peut-être à la pensée
que les Chambres n 'auront pas, en
cett e grave affaire , le dernier mot.
Il s'agit en l'occurrence de disposi-
tions qui modifient ou complètent la
î mi LC iwi iuc tmcuuuc,  sur lesquciacs ,
donc , le peuple et les cantons de-
vront se prononcer.

Il est certes trop tôt pour préjuger
le vote du souverain et nul ne peut
contester qu'il dépendra dans une
très large mesure d'une série de dé-
cisions de détail prises par les Cham-
bres. Toutefois , il serait vain de pen-
ser que l'opposition à l'impôt fédéral
direct a gardé, dans l'ensemble du
êays, la force qu'elle avait autrefois,

e plus en plus, on s'habitue à faire
du pouvoir central à la fois le grand
percepteur et le grand répartiteur.
Et il faut dire — c'est même ce
qu 'il y a de plus déconcertant —
3ue les cantons les tout premiers , et
'abord ceux-là qui se piquent le

plus de fédéralisme, ont poussé à la
roue en réclamant sans cesse des
parts et des ristournes plus fortes
sur les recettes encaissées par la
Confédération. Il y a là une incon-
séquence qui , à la longu e, porte ses
fruits. On ne joue pas impunément
avec l'autonomie des cantons pour
de simples raisons de commodité ou
Eour des considérations de prestige

ien mal placé.
G. P.

Efcil d'alerte sur le « iront
des digues» aux Pays-Bas

Dans l'attente de la grande marée

Fort heureusement, les p révisions météorologiques sont encourageantes
LA HAYE, 16 (A. F. P.). — Depuis

dimanche à midi , tout est iparé sur le« fron t des digues » aux Pays-Bas. Les
troupes du (rouie néerlandaises , fran-
çaises et américaines occupent des

C'est grâce aux dignes que près de la moitié du territoire hollandais a pu être
gagné sur la mer. Voici l'une de celles-ci , la di gue du /'uyderzée , qui mesure

40 kilomètres d'une rive à l'autre.

« positions d'alerte » qui seront main-
tenues jusqu'à nouvel ordre.

Le temps a été fort beau dimanche,
mais dans la soirée , quelques chutes
de neige ont été enregistrées. Le vent

souillant du nord-est est plutôt fai-
ble. Les prévisions météorologiques
pour lundi sont nettement encou ra-
geantes. L'on ne prévoit pas de tem-
pête. Cependant , les aut orités civiles et
militaires maintiennent et renforcent
les m esures de sécurité dans les ré-
gion s menacées par les eaux. Depuis
dimanch e matin déjà , des avions
patrouil lent sans arrêt le long du lit-
toral néerlandais, prêts à signaler le
moimlre t'ait suspect . Vingt et un
hélicoptères sont également prêts à
iu<tt 'rvuuir dès lo premier signal, en
oas d'évacuation do la population
encore menacée par la marée dans les
provinces du sud-ouest du pays. Les
moyens de télécommunication ont
encore été considérablement renforcés,
permettant ainsi aux autorités civiles
et militaires de suivre de très près
l'évolution de va situation.

Les habitants d'une île
évacués

LA HAYE , 16 (Reuter) . — Les auto-
rités, craignant que la liant e marée
de l und i ne fasse céder une des digues
de fortun e construites depuis les der-
nières inondations , ont fai t évacuer
dimanche les habitants de Zierikzee
dans l'île de Schouven-Duivelund .
Ceux-ci cii't protesté et néanmoins ,
seules -l es peivsonnes dont la présence
est justifiée par un travail important
ont pu rester.

Les soldats et 'les civils ont continué
sans arrêt à obstruer les brèches et
renforcer les digues.

De nouvelles inondations
en Grande-Bretagne

LONDRES, 15 (A. F. P.) . — Des ter-
res cultivées ont été inondées, samedi
soir, entre Bircliin frton et Reculver
(Kent ) ,  dans le sud de l'Angleterr e,
par la nter, qui a dépassé de 60 centi-
mètres son niveau normal, à ce mo-
ment de ,1a j ournée, et qui a é'Iairgi les
brèches subsistant dans les digues.

Le vent soufflant avec violence , on
crain t qu 'une grave inondation ne se
produi se lorsque la marée ainra. atteint
son niveau maximum .

Des policiers, équipés de voitures-
radio , patrouillent dams le secteur,
prêts à tout e éventualité,
(Lire la suite en 7me page)

Par suite d'excès de vitesse

Déraillement du rapide
Bari - Naples

21 tués et 70 blessés
. BENEVENTO, 15 (Reuter). — Le train
électrique direct Bari - Naples a déraillé
dimanche matin dans un virage, peu
avant l'entrée en gare de Benevento.
Neuf vagons sont sortis des rails et un
dixième s'est couché contre l'immeuble
d'une usine électrique longeant la voie
ferrée. D'après les dernières nouvelles,
on compte 21 tués et plus de 70 bles-
sés. La cause de l'accident serait due à
la vitesse exagérée.

Le mécanicien a pris la fuite et est re-
cherché par la police.

La plupart des victimes sont des Ita-
liens du Sud.

Disparition d'un quadrimoteur
dans le golfe du Mexique

Les 46 occupants de I appareil auraient péri

LA NOUVELLE-ORLÉANS, 15 (A. F.
P.). — Un DC-6 ayant 46 personnes à
bord est en retard de plus de trois
heures sur son horaire normal , an-
nonce la Direction du termilnus aérien
de la Compagnie « National Airlines »
à la Nouvelle-Orléans.

Des radeaux
auraient été aperçus...

LA NOUVELLE-ORLÉANS, 15, (A.
F. P.). — Le service des garde-côtes
annonce que trois radeaux ont été
aperçus à environ 90 mililes au sud-est
de Mobile (Alabama) dans les parages
que devait normalement survoler le
DC-6 des « National Airlines » disparu
depuis samedi avec 46 personnes à
bord.

... et des signaux
de détresse entendus

LA NOUVELLE-ORLÉANS . 15 (Reu-
ter). — Alors que des bateaux et des
avions s'efforçaient de retrouver les
traces de l'avion disparu dams le golfe
du Mexique, plusieurs signaux de dé-
tresse ont été entendus à la Nouvelle-
Orléa ns et dans d'autre® bases côtières.
Mais ces signaux sont devenus de plus
en plus faible s et ont cessé complète-
ment dimanch e à midi .

L'appareil avait quitté Tampa (Flo-
ride) samed i, à destination de la Nou-
velle-Orléans où il devait aterrir 2
heures plus tard. L'avion avait encore
été signalé lorsqu'il se trouvait à 200
km. de la Nouvelle-Orléans. A boi'd so
trouvent 41 passagers et 5 membres
de l'équipage .

Huit cadavres retrouvés
LA NOUVELLE-ORLÉANS , 16 (A.F.P.).

— Huit cadavres et un radeau ont été re-
cueillis dans le golfe du Mexique par une
vedette des garde-côtes , qui participe aux
recherches du « DC-6 » disparu depuis
samedi.

En dépit des informations contradic-
toires, il semb le bien qu'il n 'y ait aucun
survivant.

Des participants an concours
de ski du 1er corps d'armée
ensevelis par une avalanche

Dans la région de Villars-Bretay e

Malgré la promptitude des secours, deux hommes ont péri,
. mais le corps de l'un d'eux n'a pas encore été retrouvé

VILLARS-BRETAYE, 15. — Le com-
mandant du ler corps d'armée et de la
brigade de montagne 10 communique !

Un grave accident s'est produit di-
manche à 10 heures lors des concours
de ski des troupes du ler corps d'armée
et de la brigade de forteresse 10.

La fatalité a voulu qu 'une avalanche
descende de la Combe de Perche et
submerge quelques hommes de pa-

trouilles concourantes. Les secours fu-
rent immédiatement organisés et tous
les soldats furent libérés, sauf deux
pour lesquels des sondages systémati-
ques ont été entrepris au plus vite.
Plus tard, un chien d'avalanche fut
également amené de Lavey et parti ¦
clpa aux recherches. Un avion venu de
Sion parachuta du matériel de sauve-
tage.

Jusqu'à 18 heures, seul le corps du
sergent Willy Rosset, de la compagnie
de forteresse 1, à Vallorbe, marié, père
de famille, né en 1905, put être retrou-
vé, malheureusement décédé.

Le téléphoniste ' Charles Zuchuat, de
la compagnie de forteresse 1, à Bex,
marié, père de famille, né en 1920, n'a
pas encore pu être retrouvé. Les
recherches reprendront lundi matin.

LE PREMIER TRAIN EUROPÉEN DE CHARBON

Le m a r c h é
commun euro-
péen pour le
charbon , le mi-
nerai et la fer-
raille s'est ou-
vert mardi der-
nier. A cette
occasion , le
premier train
européen de
c h a r b o n  a
franchi sans
aucune forma-
lité douanière
la frontière
franco - alle-
mande . A gau-
che: la locomo-
tive. A droite :
le mécanicien
de ce convoi

historique .

La population de l'Alsace continue
d observer une attitude de deuil

Après le jugement de Bordeaux

Les réjouissances du carnaval ont été supprimées

STRASBOURG , 16 (A.F.P.). — A la
suite des condamnations prononcées par
le tribunal militaire de Bordeaux à ren-
contre des accusés alsaciens , la popula -
tion de l'Alsace continue d'observer une
attitude de deuil. Toutes les réjouissan-
ces prévues à l'occasion du Carnaval ont
été annulées. Les édifices publics et les
habitations arborent des drapeaux crê-
pés de noir. Sur la route Mulhouse - Col-
mar, à l'entrée du village de Bollwiller ,
une grande inscription peinte à même la
route dit notamment : <¦ Libérez les Al-
saciens. Notre patience est finie », tan-
dis qu 'à Gucbwiller quelques drapeaux
autonomistes rouge et blanc ont fait leur
apparition .

La réponse de M. Pleven
au télégramme

du député alsacien Fflimlin
STRASBOURG, 16 (A. F. P.). — Le

ministre do la défense , M. René Ple-
ven , a répondu au tétégiraiiinne pres-
sant que lui avait envoyé île député
alsacien Pierre Pf l iml in , ancien minis-
tre . - 4

M. Pleven avise M. PJ' l lmlin , en
accord avec lo président du conseil,
que le gouvernement acceptera la dis-
cussion d'urgence « d'urne proposition
de loi prévoyant des mesures d'amnis-
tie en faveur des incorporés de force».
Il l'ait appel à l'ancien ministre et à
« tous les -élus -du département du Bas-
Rhin  et du Haut-Rhin , pour faire  com-
prendre à la p opulat ion qu 'ils repré-
sentent , combien 1,1 importe , à tous
éga rds , que soient évitées toutes ma-
nifestat ions de nature à porter at teinte
à l' ordre public et au respect dos déci-
sions de la justice».
Grève des maires alsaciens
STRASBOURG, 15 (A. F. P.). — L'As-

sociation des maires du Bas-Rhin a
décidé , pour protes ter contre le juge-
ment rendu à Bordeaux à .rencontre
des 13 accusés alsaciens, par le tribu-
nal militaire da'iis l'affaire d'Oradour-
sur-Glane , de demander à tous les
maires du (k:p :u't ;-nient d' observer une
grève administrative tout en assurant
lo fonctionnemen t normal des services
publics.

D'autre part. l'Association des mai-
res du Haut -Rhin a décidé également
une grève administrative dans toutes
les coimnrnues du département dès le
15 février . En conséquence , les élec-
tion s complémentaires fixées au di-
manche 15 février ne seront pas orga -
nisées par les mairies.

Le comité général de l'Association ,
dans une résolution adoptée samedi
après-midi , à l' unanimité  demande en
outre «la libération immédiate des 18
Français incorporés de force ».

Le dictateur Naguib invite 1. Pacciardi,
ministre de Sa défense nationale de la Péninsule

Entre l 'Ita lie et l 'Egyp te... à la barbe de l 'A ngleterre
et de la France !

Notre correspondant de Rome nous
écri t :

Pacciardi en Egypte ? Notre minis-
tre de la défense sur les bords du
Nil '? Les Italiens se frottaient les
yeux en lisant la nouvelle de l'invi-
tation du général Naguib. En vérité ,
l'Italie entretient avec l'Egypte de
bons rapports , normaux , et relative-
ment cordiaux , ce qui s'explique du
fait que la colonie italienne en Egyp-
te qui compte une centaine de mille
âmes, n'est nullement négligeable
étant donné son rôle et sa puissance
économique. Certes, l'Egypte a sou-
tenu la solution italienne proposée
pour le règlement de l'indépendance
libyque. Elle est , comme l'Italie , de-
meurée opposée à la manœuvre ' qui
a finalement imposé au pays comme
souverain le Senoussi , créature de
Londres , et qui sans .MU ' aide ne
pourrait probablement pas se mainte-
nir. Mais enfin, c'est là de l'histoire.

Et si une solidarité existe entre Rome
et le Caire à ce propos , c'est pour que
l'influence anglaise n'aboutisse pas à
l'évincement des derniers colons ita-
liens encore demeurés en Tri'politai-
ne.

Les raisons d'un dictateur
Mais le geste spectaculair e du gé-

néral Naguib doit viser bien au-delà
d'une question qui ne défraye pas
pour le moment les colonnes de l'ac-
tualité. Le dictateur égyptien a voulu
faire un geste d'amitié envers la Pé-
ninsule. Cela n'est pas niable. Et le
message de salut qu'il a adressé au
peuple italien à propos de la visite
de M. Pacciardi, le dit en propres
termes. En quoi donc doit consister
cette amitié ? On sait qu'en politique
les sentiments ne résistent pas à
l'épreuve des intérêts. Quels sont
donc ces intérêts ?

Pierre-E. BRIQUET.
(Lire la suite en 6me page)

Lanterneries
rAWOS ÇftOPOS

Quand les divines lumières de la
civilisation commencèrent à répan-
dre sur le monde une clarté d i f f u -
se, quand la nuit de l 'ignorance se
mit à pâlir , l' obscurcissement n'en
était pas moins total , une fo i s  le so-
leil couché , si la lune ne luisait p as.
Dans ce cas-là, la seule lueur de son
foyer  indiquait sa demeure à l'hom-
me perdu dans le noir, ou un bran-
don f ixé  à l'extérieur de la caverne ,
et que la p luie risquait d 'éteindre.

Alors, l'ingénieux être humain con-
çut la lantern e pour pro téger des
intempéries son modeste lumignon.
« Vente , grêle , gèle , ma flamme
luit » : telle était la noble devise
des lanterniers de cette époque loin-
taine.

Et comment était la p remière lan-
terne, croyez-vous ? Elle était fa i te ,
ne vous en déplaise , d' une vessie , et
jusqu 'au XVIIIme , si j' en crois les
textes savants , on a pris vessies pour
faire lanternes. Aujou rd'hui , on fa i t
les lanternes de f e r  et de verre (de
ver et de ferre , disent nos frères  alé-
maniques), et on en fa i t  même beau-
coup. Nous avons, il faut  l'avouer,
une certaine tendance à la lanter-
nomanie.

Oh, je ne nous le reproche pas , et
il y a des précédents illustres , et an-
ciens. Diogène, c'est bien connu,
circulait en plein jour tous «p haros»
allumés — c'est-à-dire une lanterne
à la main — sous le prétex te, un
peu grec , de chercher un homme.
Mais enfin , pour illustre que ce per-
sonnage ait été , il n'en était pas
moins cyni que, jusqu 'à boire de Veau
claire au fond d'un tonneau, et à en-
voyer aux thermes un conquérant
influent , qui ne demandait qu 'à lui
trouver une sinécure bien rétribuée ,
vacances payées , semaine ang laise,
caisse de retraite et assurances.

Nous n'en sommes pas là, et nous
savons éclairer nos lanternes. Le pos-
te «le police en avait une p lus belle ,
jadis. « Elle ne luisoit comme les au-
tres, mais me semblait avoir les pail-
lardes couleurs », dit Rabelais.

Depuis que r éclairage est au néon,
la lanterne a un regain de faveur.
A la lanterne, le bon goût ! Vous en
verrez (des lanternes , sinon toujours
du bon goût) aux carrefours des vieil-
les rues, dans les corridors cossus,
dans les hostelleries , et même servant
de f lacon à liqueur. Il arrive qu'elles
soient agréables à voir. Mais il leur
arrive aussi d'être disgracieuses.
L'hôtel Du Peyrou a été doté un beau
soir de six grosses boîtes à lumière
lourdes , courtaudes , solennelles et
mornes. Trois d' entre elles semblent
avoir déjà fa i t  défect ion , et l'on
attend que les autres suivent , jusqu 'à
extinction totale.

Mais il en surgit d' antres. Dans
une belle fa çade ancienne, il en a
paru deux pour f lanquer une porte
admirable. Ou p lutôt , il en a paru
une , ou p lus exactement encore deux
demi-lanternes vastes, for t  solides ,
et bien encastrées dans le mur. Un
ours rampant quatre fo i s  répété , qua-
tre fo i s  forgé  dans le f e r  les adorne
gracieusement et rappelle l' agréable
souvenir des biscômes de 'Noël .  Sû-
rement l'inventeur de la première
lanterne serait émerveillé s'il voyait
ça. Mais nous avouons pré férer  la
moindre lanterne vessiani que.

OLIVE.

Ores incendie dans le Tibet
Plusieurs lamas auraient péri

LA NOUVELLE-DELHI, 15 (A.F.P.). —
Selon le correspondant à Kalimp ong de
l'Agence de presse indienne , un grave
incendie s'est déclaré au monastère de
Yangregar , à l'est de Lhassa , alors qu 'on
y célébrait le Nouvel-An tibétain.  Plu-
sieurs des 300 lamas — religieux boud-
dhistes — qui y étaient rassemblés ont
péri.

D'autre part , le correspondant à Kal im-
pong du « Times of India » signale qu 'au
monastère de Chamdo , dans le Tibet
oriental , un mur s'est écroulé , blessant
de nombreux lamas.

Notre correspondant de Lausanne nous
tél éphone :

La patrouille du fusilier Thiébaud , de
Château-d'Oex , dont faisait  partie le
malheureux soldat Zuchuat , venait de
rattraper dans la descente de Perche
la patrouille de la deuxième victime,
le sergent Rosset.

(Lire la suite en 7me page)

Des détails sur l'accident
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ALEXANDRE DUMAS

On lui objecta que si M, de WItt
Avait agi de la sorte, il eût joint au
paquet , en cas d'accident, un certifi-
cat constatant que son filleul était
complètement étranger à cette cor-
respondance, ou bien , pendant son
procès, lui eût écrit quelque lettre
qui pût servir à sa justification,

Cornélius répondit que sans doute
son parrain n'avait point pensé que
son dépôt courût aucun danger, caché
comme il l'était dans une armoire qui
était regardée comme aussi sacrée
que l'arche pour toute la maison van
Baerle ; que par conséquent il avait
jugé le certificat inutile ; que, quant
à une lettre, il avait quelque souve-
nir qu'un moment avant son arresta.-
tion , et comme il était absorbé dans
la contemplation d'un oignon des
plus rares, le serviteur de M, Jean de
Witt était entré dans son séchoir et
lui avait remis un papier $ mais que
de tout cela il ne lui était resté qu'un
souvenir pareil à celui qu'on a d'une
vision ; que le serviteur avait dispa-
ru , et quant au papier, peut-être le
trouverait-on si on le cherchait bien,

Quant à Craeke, il était impossible
de le retrouver , attendu qu'il avait
quitté la Hollande.

Quant au papier, il était si peu
probable qu'on le retrouverait , qu'on
ne se donna pas la peine de le cher-
cher.

Cornélius lui-même n'Insista pas
beaucoup sur ce point , puisque, en
supposant que ce papier se retrou-
vât, il pouvait n'avoir aucun rapport
avec la correspondance qui faisait le
corps du délit.

Les juges voulurent avoir l'air de
pousser Cornélius à se défendre
mieux qu'il ne le faisait ; ils usèrent
vis-a-vis de lui de cette bénigne pa-
tience qui dénote soit un magistrat
intéressé par l'accusé, soit un vain-
queur qui a terrassé son adversaire,
et qui, étant complètement maître de
lui, n'a pas besoin de l'opprimer pour
le perdre,

Cornélius n'accepta point cette
hypocrite protection, et dans une
dernière réponse qu'il fit avec la
noblesse d'un martyr et le calme
d'un juste :

,— Vous me demandez, messieurs,
dit-il, des choses auxquelles je n'ai
rien à répondre, sinon l'exacte vérité,
Or, l'exacte vérité, la voici. Le pa-
quet est entré chez moi par la voie
que j'ai dit ; je proteste devant Dieu
que j'en ignorais et que j'en ignore
encore le contenu 5 qu'au jour de
mon arrestation seulement, j'ai su
que ce dépôt était la correspondance
du grand pensionnaire avec le mar-
quis de Louyois, Je proteste enfin

que j'ignore et comment on a pu sa-
voir que ce paquet était chez "moi, "et
surtout comment Je puis être coupa-
ble pour avoir accueilli ce que m'ap-
portait mon illustre et malheureux
parrain.

Ce fut la tout le plaidoyer de Cor-
nélius. Les juges allèrent aux opi-
nions.

Ils considérèrent : que tout rejeton
de dissension civile est funeste, en
ce qu 'il ressuscite la guerre qu'il est
de l'intérêt de tous d'éteindre.

L'un d'eux, et c'était un homme qui
passait pour un profond observateur ,
établit que ce jeune homme si fleg-
matique en apparence devait être
très dangereux en réalité , attendu
qu'il devait cacher sous le manteau
de glace qui lui servait d'enveloppe
un ardent désir de venger MM. de
Witt, ses proches.

Un autre fit observer que l'amour
des tulipes s'allie parfaitement avec
la politique, et qu'il est historique-
ment prouvé que plusieurs hommes
très dangereux ont jardiné ni plus ni
moins que s'ils en faisaient leur état ,
quoique au fond ils fussent occupés
de bien autre chose. Témoin Tarquin
l'Ancien, qui cultivait des pavots à
Gables, et le grand Condô, qui arro-
sait ses œillets au donjon de Vincen-
nes, et cela au moment où le pre-
mier méditait sa rentrée à Rome et
le second sa sortie de prison,

Le juge conclut par ce dilemme i
Ou M. Cornélius van Baerle aime

fort les tulipes , ou il aime fort la
politique ( dans l'un et l'autre pas, il

nous a menti, d abord parce qu il est
- prouvé qu'il s'occupait de politique ,
et cela par les lettres que l'on a trou-
vées chez lui ; ensuite parce qu 'il est
prouvé qu'il s'occupait de tulipes. Les
cayeux sont là qui en font foi. Enfin ,
et là était l'énormité, puisque Corné-
lius van Baerle s'occupait à la fois
de tulipes et de politique , l'accusé
était donc d'une nature hybride ,
d'une organisation amphibie , travail-
lant avec une ardeur égale la politi-
que et la tulipe , ce qui lui donne-
rait tous les caractères de l'espèce
d'hommes la plus dangereuse au re-
pos public, et une certaine ou plutôt
une complète analogie avec les
grands esprits dont Tarquin l'Ancien
et M. de Coudé fournissaient tout à
l'heure un exemple.

Le résultat de tous ces raisonne-
ments fut que M. le prince stathou-
der do Hollande saurait , sons aucun
doute , un gré infini à la magistrature
de La Haye de lut simplifier l'admi-
nistration des sept provinces , en dé-
truisant jusqu 'au moindre germe do
conspiration contre son autorité.

Cet argument prima tous les autres,
et pour détruire efficacement lo
germe des conspirations, la peine de
mort fut prononcée à l'unanimité
contre M. Cornélius van Baerlo , at-
teint et convaincu d'avoir , sous les
apparences innocentes d'un amateur
de tulipes, participé aux détestables
intrigues et aux abominables com-
plots de MM. de Witt contre la natio-
nalité hollandaise , et a leurs secrètes
relations avec l'ennemi français.

La sentence portait subsidiaire-
ment que le susdit Cornélius van
Baerle serait extrait de la prison du
Buytenhof pour être conduit à l'écha-
faud dressé sur la place du même
nom, où l'exécuteur des jugements lui
trancherait la tête.

Comme cette délibération avait été
sérieuse, elle avait duré une demi-
heure, et pendant cette demi-heure,
le prisonnier avait été réintégré dans
sa prison.

Ce fut là que le greffier des Etats
vint lui lire l'arrêt.

Maître Grypbus était retenu sur
son lit par la fièvre que lui causait
la fracture de son bras. Ses clefs
étaient passées aux mains.d'un de ses
valets surnuméraires, et derrière ce
valet , qui avait introduit le greffier ,
Rosa , la belle Frisonne, s'était venue
placer à l'encoignure de la porte, un
mouchoir sir. sa bouche pour étouf-
fer ses soupirs et ses sanglots.

Cornélius écouta la . sentence avec ,
un visage plus étonné que triste. La
sentence lue le greffier lui demanda
s'il avait quelque chose à répondre.

— Ma foi , non , répondit-il. J'avoue
seulement qu'entre toutes les causes
do mort qu'un homme de précaution
peut prévoir pour les parer , je
n'eusse jamais soupçonné celle-là.

Sur laquelle réponse le greffier
salua Cornélius van Baerle avec toute
la considération que ces sortes de
fonctionnaires accordent aux grands
criminels de tout genre.

Et comme il allait sortir :
— A propos, monsieur le greffier , .

dit Cornélius, pour quel jour est la
chose, s'il .vous . plaît ?

— Mais pour aujourd'hui , répondit
le greffier , un peu gêné par le sang-
froid du condamné.

Un sanglot éclata derrière la porte.
Cornélius se pencha pour voir qui

avait poussé ce sanglot , mais Rosa
avait deviné le mouvement et s'était
rejetée en arrière.

— Et, ajouta Cornélius, à quelle
heure l'exécution ?

— Monsieur , pour midi.
— Diable ! fit Cornélius , j'ai en-

tendu , ce me semble, sonner dix heu-
res il y a au moins vingt minutes. Je
n'ai pas de temps à perdre.

— Pour vous réconcilier avec
Dieu , oui , monsieur , fit le greffier en
saluant jusqu 'à terre , et vous pou-
vez demander tel ministre qu'il vous
plaira.

En disant ces mots, il sortit à recu-
lons, et le geôlier remplaçant l'alla it
suivre en refermant la porte de Cor-
nélius, quand un bras blanc et qui
tremblait s'interposa entre cet hom-
me et la lourde porte.

Cornélius ne vit que le casque dor
aux oreillettes de dentelles blanches ,
coiffure des belles Frisonnes ; >'
n'entendit qu'un murmure à l'oreil le
du guichetier ; mais celui-ci remit
ses lourdes clefs dans la main blan -
che qu'on lui tendait , et , descendant
quelques marches, il s'assit au milieu
de l'escalier, gardé ainsi en haut par
lui, en bas par le chien.

(A suivre)
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Monsieur Jules SCIIWANDER et famille re-

mercient sincèrement toutes les personnes qui
ont pris part à leur grand deuil et les prient
de recevoir Ici toute leur gratitude.

Les Fabriques, Cortaillod.

PIVOTAGES
Une bonne rouleuse d'axes serait engagée tout

de suite ou pour date à convenir.
S'adresser à l'atelier Jacques Gaberel à

Dombresson.

Nous engageons pour entrée immédiate

mécanicien qualifié
Faire offres détaillées avec prétentions
sous chiffres MA 792 au bureau de la

Feuille d'avis.

BEAU CHOIX DE CHANDELIERS
Argent et métal argenté

^PJWByW Orfèvrerie

Zklm^\im\mtl\\U\̂J^± \ Bijouterie
Wk̂ m̂smmmmlmW Seyon 5

Entreprise de Neuchâtel en-gagerait pour le 15 avril , ou
pour une date à convenir
une

apprentie de bureau
Faire offres écrites détaillé es
sous chiffress Z. B. 842 au
bureau de la Feuille d'avis.

VILLEJE H NEUCHATEL
Bataillon des sap eurs-pomp iers

RECRUTEMENT
Les citoyens nés entre le 31 décembre 1932

et le 1er janvier 1924, domiciliés sur le terri-
toire communal de Neuchâtel, y compris
Chaumont, désireux de servir dans le batail-
lon des sapeurs-pompiers, sont invités à se
présenter, porteurs du livret de service mili-
taire,

mardi 17 février 1953
de 2000 à 2015

à l'Hôtel de Ville, salle du Conseil général.
CONSEIL COMMUNAL.

Nous offrons place stable &

un mécanicien
de précision

ayant plusieurs années de pratique, pour notre
atelier de constructions de prototypes.

Les candidats sont priés d'adresser leurs offres
ou peuvent se présenter au bureau du personnel
de Paillard S. A., à Yverdon.

STÉNO - DACTYIO
est demandée par un commerce de
gros de la ville. Place stable.

ENTRÉE : ler AVRIL 1953
Faire offres manuscrites avec préten-
tion de salaire et photographie. Ecri-
re sous chiffres E. B. 806 au bureau
de la Feuille d'avis.

A vendre superbe

manteau
brun-roux, haute coutu-
re, garni d'astrakan , ma-
gnifique. Taille 42-44. Va-
leur Pr. 500.—, cédé
Fr. 200.—. Tél. 5 56 76.

A vendre , pour cause
de départ , une
cuisinière à gaz
trois feux , émaillé gris.
Tél. 5 30 85.

T A P I S
Deux superbes milieux

en moquette laine 200 x
300 et 240 x 345 cm. —
Prix très avantageux.
Benoit. Tél. 5 34 69.

Commerce de gros de Neuchâtel  engagerait
pour le 15 avril ou pour date à convenir , un

apprenti de bureau
jeune homme intelligent sortant des écoles
secondaires. Faire offres manuscrites sous
chiffres  B\V 805 au Bureau de la Feuille d'avis.

# \
Tous les lundis

dès 16 h.

BOUDIN
FRAIS

à la crème
BOUGTïERIE-

GHARC'UTERIE

Leuenberger
Trésor Tel , 5 21 20
Livraisons à domicile

Employé (e) de bureau
doué(e) d'initiative est demandé(e).
(Eventuellement à la demi-journée.)
Offres avec références à
RENÉ HILDEBRAND, L'Union
Assurances, 13 faubourg de la Gare,
Neuchâtel . Tél. 5 44 63.

r ï

RÉGLEUSES
BREGI IEI

pour mouvements grandeur 10 H"
sont demandées. On sortirait éven-
tuellement travail à domicile. Bonnes
régleuses «plat » seraient mises au

courant.

Faire offres à la Manufacture
des Montres Rolex , Aegler S. A.

82, chemin du Haut, Bienne

V /

P N E U S
extra toutes gran-
deurs pour voitures et
camions, modtlé prix
environ . Case 1586.
Neuchâtel 6.

On cherche pour entrée immédiate
ou à convenir jeune

emp loyée de bureau
intelligente, consciencieuse, sachant bien
calculer et connaissant la dactylographie. —
Faire offres manuscrites avec références, pho-
tographie et prétentions de salaire sous chif-

fres P. 1806 N., à Piiblicitas, Neuchâtel.
VALANGIN

à vendre maison de deux
logements aveo magasin

de
boulangerie
pâtisserie
tea-room

et fabrication
de spécialités

Commerce très bien situé.
Etude Ed. Bourquin,

Gérances, Terreaux 9,
Neuchâtel.

A louer studio , près du
centre , part à la salle de
bains. S'adresser : Pour-
talès 1, ler étage, tél.
5 12 40.

Jolie chambre à mon-
sieur sérieux. S'adresser :
Gibraltar 2.

On cherche à louer à
Saint-Blalse

petit local
' pouvant servir d'atelier.

Ecrire sous chiffres S.
2607 Y. à Publicitas,
Neuchfttel.

MIEL
J'offre à vendre 200

kg. de miel contrôlé , de
première et de deuxième
récolte. — Faire offres à
M. Robert Dubey, Glct-
terens (Fribourg).

-
Nous cherchons pour le printemps un

APPRENTI DE COMMERCE
intelligent , ayant terminé ses écoles secon-
daires. Faire offres à Elexa S. A., ruelle

Dublé 1, Neuchâtel.

BELLE OCCASION

« Opel-Olympia »
6,50 CV, moteur neuf ,
ainsi que batterie et sus-
pension , voiture de con-
fiance. Echange éventuel
avec sldecar 500 ou 650.

Se renseigner au tél.
5 71 45.

Ruhm colonial
41° Fr. 8.80

le litre, verre à rendre
MARIANI

VTNS ET LIQUEURS
Seyon 23 - Tél. 5 14 62

TRAVAUX DE CONTRÔLE
faciles, mais précis

seraient confiés pendant un à deux mois à
monsieur ou dame de confiance, sachant écrire
à la machine. Conviendraient à retraités.

Faire offres rapides sous chiffres B. M. 841
au bureau de la FeuiEe d'avis, en indiquant
emplois précédents.

A vendre une
commode

longueur 110 cm., hau-
teur 95 cm. Tél. 5 52 16.

Engageons pour le printemps

apprenti
de bureau

LA BÉBOCHE S. A.
Fabrique de décolletage CHEZ-LE-BART

(Neuchâtel)

TAPES
B E N O I T
Maillefer 20

Tél. 5 34 69
A l'étage

Les plus Justes prix

A VENDRE dans ville
du Jura bernois

hôtel-café-
restaurant

entièrement rénové. Af-
faire de premier ordre.
Rendement très Intéres-
sant.

Aux environs des Bre-
nets, à, vendre

café-restaurant
remis complètement à
neuf. But de promenade

( et de sport connu. Con-
viendrait très bien à per-
sonne ayant éventuelle-
ment occupation acces-
soire. Prix de vente et
chiffre d'affaires Intéres-
sants.

Tous renseignements
par Agence romande im-
mobUlère B. de Cham-
brier, Neuchâtel. Tél.
5 17 26.

BeUe chambre pour
monsieur. Rue Breguet 4,
rez-de-chaussée gauche,
tél. 5 54 47.

Je cherche à louer ,
éventuellement à ache-
ter, un

petit chalet
bords des lacs de Neu-
châtel ou de Bienne. —
Faire offres sous chiffres
P. 2536 J. à Publicitas,
Salnt-Imler.

Aide - magasinier
jeune garçon robuste ,
consciencieux , serait en-
gagé par fabrique comme
aide - magasinier - expé-
diteur. — Faire offres
manuscrites sous chiffres
M. I. 811 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous cherchons demoi-
selle comme

sommelière
présentant bien , parlant
français et allemand ,
ainsi qu'une

jeune fille
pour aider à la cuisine
et au ménage. Prière de
faire offres avec photo-
graphie au restaurant de
la Gare , le Locle.

Pour garçon de 15 ans,
robuste et éveillé , dési-
reux d'apprendre le fran-
çais, Je cherche place de

volontaire-
commissionnaire

Conditions principales :
bons traitements et vie
de famille. Gages et date
d'entrée à convenir. —
Adresser offres à Mme
Peter - Stutz, Fluecke,
Melsterschwanden (Argo -
vie).

H J» mk ¦** & ¦ .

stoppage L Stoppage invisible
, . .. I l  sur tous vêtements, habits

artistique I I militaires, couvertures de laine
____^_^_^H5 et nappages. Livraison 

dans 

les
24 heures

Tcmpie-Neuf 22 Mme LEIBUNDGUT
(Place des Armourlns) NEUCHATEL Tél. 5 43 78

Expéditions à l'extérieur

*.u™ n André Wessnert V. U L t I Autorisé par l'Etat
—wmmmmmmm Liserons 9 - Neuchâtel

mWamSBm Tél. 5 46 89
Enseignement théorique

et pratique

. m « j Une maison sérieuse
l» M I A A  BRI Pour l'entretien

| Vente - Achat - Réparations~mmmt G. CORDEY
Pace Purry 9 - Ecluse 29 - Tél. 5 34 27

CARRELAGES L BéTON ARMé
MA Ç ONNERIE fil Travaux ncuts - Kêparations

TB" F. INDUNI et FILS
Parcs 5 et 101 Tél . 5 20 71

' 
^^----

--̂ ^ CONSTRUCTION A FORFAIT

Le spécialiste L ¥\t/ fefoJFL.de la radio j l " £̂ÛMMk
m^m^m^m^  ̂Réparation - Location - Vente

Echange de tout appareil
Se rend régulièrement dans votre région

Nous cherchonse une
place

d'apprentie
coiffeuse

si possible nourrie et lo-
gée chez l'employeur ;
date d'entrée à convenir .
Adresser offres sous chif-
fres Y. A. 838 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous offrons

Fr. 1100.-
pour la pièce d'or suisse
de 100 fr. Bijouterie Fa-
vre, place du Marché.

Je cherche pour tout
de suite bon

domestique
de campagne

sachant bien traire. —
S'adresser à Lucien San-
doz , Saint-Martin , tél.
7 17 68.

Mécanicien outilleur
serait engagé tout de suite.

Faire offres avec prétentions de
salaire à WERMEILLE & Co.,
Saint-Auhin (Neuchâtel).

Dame seule cherche un

appartement
de trois chambres avec
tout confort , à Neuchâ-
tel ou aux environs. —
Adresser offres écrites à
X. E. 791 au bureau de
la Feuille d'avis.

Nous achetons au plus haut prix

CHIFFONS
blancs et couleurs

Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel
6, rue du Concert, 1er étage

Demi-journées
Bureau, ouest de la

ville, cherche dactylo
pour comptabilité - fac-
turation disposant de la
demi-Journée. Préférence
serait donnée a, personne
bilingue. Samedi libre.

Faire offres manuscri-
tes avec photographie
sous chiffres VI 790 au
bureau de la Feulle d'a-
vis.

Couple tranquille cher-
che

logement
de trois chambres pour le
ler ou le 15 mars. Adres-
ser offres écrites à D. M.
799 au bureau de la
Feuille d'avis.

Fabrique des branches annexes de l'horlo-
gerie de la Chaux-de-Fonds, ENGAGERAIT
fout de suite ou pour date à convenir,

employée de bureau
précise, connaissant la sténo-dactylographie,
et au courant des différents travaux de bureau.

Faire offres sous chiffres P. 10164 N., à
PUBLICITAS S. A., LA CHAUX-DE-FONDS.

Tarif des abonnements
en France à la «Feuille d'avis

de Neuchâtel »
1 an . . . .  . Frf. 4200.—
6 mois . . . .  Frf. 2200.—
3 B . . . .  Frf. 1200.—

Domicile de souscription :
M. Pierre Cnachuat, 6, rue Rabelais

Lyon Sme
Oomote de chèques postaux : 2888/64V<_ . . J

Augmentez votre gain
pendant votre temps li-
bre , Jusqu 'à

Fr. 100.-
par mols

par une occupation ac-
cessoire. Ecrivez sans en-
gagement à SOG, Ro-
zon 5, Genève.

FACTURISTE
habile dactylo, est cherchée pour remplace-
ment d'un mois dès le 23 février.

Tél. 5 32 83 pendant les heures de bureau.

Importante manufacture
d'horlogerie

DE LA PLACE DE BIENNE
engage tout de suite :

HORLOGERS
COMPLETS

pour le décottage, pièces simples
et automatiques.

Faire offres avec copies de certificats
i sous chiffres A. 40078 U.

à P U B L I C I T A S , B I E N N E
rue Dufour 17

VENDEUSE
qualifiée, si possible au courant de la branche
CHAUSSURES, est demandée. — Offres écrites à
Chaussures La Rationnelle, Hôpital 11, Neuchâtel.

Tessinoise cherche pour
tout de suite place de

repasseuse
à la main et à la machi-
ne. Références à disposi-
tion. — Faire offres sous
chiffres A. S. 7175 J. aux
Annonces Suisses S. A.,
Bienne.

Importante fabrique de cadrans métal demande

graveur- dessinateur
de première force , pour son Département d'études

et créations de nouveautés.
Faire offres sous chiffres P. 2579 K. à Publicitas,

LA CHAUX-DE-FONDS.

On cherche pour gar-
çon hors des écoles, pla-
ce de

garçon-livreur
pour le ler mal , où 11 au-
rait la possibilité d'ap-
prendre le français. —
Adresser offres à Mme
Isell , Zollikofen/Berne ,
Flurweg 9.

Femme
de ménage

cherche heures
et journées

Offres écrites sous chif-
fres H. M. 840 au bureau
de la Feuille d'avis.

Madame Jeanne FAVRE-DUBOIS,
Monsieur et Madame FAVRE-AMEZ-DROZ,

profondément touchés des nombreux témoi-
gnages de sympathie qu'ils ont reçus à l'occa-
sion de leur grand deuil, expriment leurs sin-
cères remerciements.

tin merci tout spécial pour les soins dont
a été entouré notre cher disparu ainsi que
pour les nombreux envols de fleurs.

Colombier, le 13 février 1953.
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La Fabrique d'horlogerie de Fontainemelon
engagerait

quelques ouvrières
qui seraient formées sur les différentes parties

de l'ébauche.

Faire offres par écrit ou se présenter au Bureau
administratif de l'entreprise.

DOCTEUR

R. Lenggenhager
spécialiste F. M. H.

maladies de la peau et
des voies urinaires
DE RETOUR
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SJ Ï̂̂ ^̂ ^̂ ^HS ŜW  ̂ m ĴMI—JI UM̂ «MMJI»JUIIIMMLU UJ-IMMM-M——nrwinnrilinM!'!—

Prix : Fr. 6980.— ou , avec notre nouveau plan ï «|| Jj 3̂UjU|lrïAgJO^̂
d'amortissement : 1"r versement de Fr. 1480.— |ŷ |naren lfl
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et même si vous êtes moins nombreux, 5 ou 6 à table,
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vous avez intérêt à vous servir de nos nouvelles boîtes

de 500 gr. Elles contiennent la même qualité de mou-

tarde que nos tubes.
500 gr. Fr. 1.60
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B0STITCH B8
mille fols éprouvée
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modèle B 8 C seulement Fr. 13.75
10 ans de garantie en utilisant des agra -
fes d'origine BOSTITCH - SB 8 en boites

jaunes avec bordures orange.

En vente dans toutes les papeteries

A vendra 400 pieds de

fumier de cheval
bien conditionné chez
Charles Nicolet , Boudry.

A vendre pour cause de
double emploi

chambre
à coucher

comprenant : grand lit de
milieu, armoire à glace ,
trois portes , coiffeuse, ta-
ble de nuit , chaises.

S'adresser : rue Pourta-
lès 13, 3me à droite.

BARBERA D'ASTI
Fr. 2.

le litre, verre à rendre
MARIANI

VINS ET LIQUEUBS
Seyon 23 - Tél. 5 14 62

I VOLAILLE
Poulets
du pays

et de Bresse
Poulardes
très tendres

Petits coqs
Pigeons

Dindes, oies
et canards
frais du pays

LEHNHERR
FRÈRES

à Ia CLINIQUE D'HABITS
NETJOHATEL (Immeuble chaussures Royal)

(4me étage, ascenseur). Tél. 5 4123
chM PITTELOUD (Tailleur)
RETOUBNAGE... manteau 68. +¦ B-— démontage

Complets 78.— + 7-50 »
Costumes 75. h 5.— »

MADAME... pour 88 fr. faites RECOUPER un com-
plet de votre mari , qui vous fera un
magnifique costume.

NETTOYAGE... à SEC et CHIMIQUE (teinture).
RÉPARATION... de tous VÊTEMENTS USAGÉS.
STOPPAGE (artistique), dégâts de mites, brûlures

etc.
REMISE... à votre taille de vêtements échus par

héritage.
MAGNIFIQUE CHOIX... de tissus ang lais.
PRIX TRÈS MODÉRÉS... pour complets, costumes
et manteaux sur mesure et confection mesura



LA COUPE SUISSE DE FOOTBALL

Grasshoppers et Servette s'affronteront
en demi-finale

Les quarts de f inales de la Coup e
suisse se sont disputés hier. Sur tes
quatre rencontres , une seule s'est
terminée après le temps réglementai-
re, celle qui vit la nette victoire de
Grasshoppers face  à Saint-Gall. Ser-
vette qui recevait Bâle , réussit , grâce
à une égalisation méritée qui survint
à la dernière minute, à l' emporter
au cours des prolongations.

Young Boys et Schaf fhouse , d' une
part , Lausanne et Zurich, d' autre
part , ont vainement recouru aux pro-
longations et ces deux matches de-
vront être rejoués.

Le tirage au sort pour les demi-
finales a donné les résultats suivants:
Grasshoppers - Servette , et vainqueur
Lausanne - Zurich contre vainqueur
Young Boys - Schaf fhouse.

Servette l'emporte sur Bâle
par 4 buts à 3 (après prolongations
De notre correspondant sportif de

Genève :
En dépit d'une bise glaciale , plus

de 13,000 personnes ont tenu à assis-
ter aux Charmilles à cette importante
rencontre de quart de finale de Cou-
pe suisse, arbitrée par M. Baumber-
ger (Lausanne).

L'équipe locale est privée des ser-
vices de Neury, blessé. De même, le
jeune demi-droit Josefowski est ab-
sent et il sera remplacé par Kunz.
Bâle est au complet , avec aux buts
son j eune espoir Schley.

Bâle engage avec la bise dans le
dos et attaque immédiatement en
force.

A Ja Sme minute , Servette effectue
une descente par la droit e ; Ballaman
passe à Tamini, qui centre à ras de
terre. Le gardien bâlois manque la
réception de Ja balle à effet et Fatton ,
toujours bien placé , marque un ler
but , inattendu mais imparable. Ser-
vette se montre maintenant très dan-
gereux et s'adapte for bien au ter-
rain , gelé et gl issant. A la lOme mi-
nute, après une situation dangereuse
et prolongée devant les buts de
Schley, Baïïaman trouve l'ouverture
et marque le deuxième but genevois.

Fatton est très dangereux, et ses
essais, comme ses centres, rapides et
violents , donnent du fifl à retordre
à la défense bâloise. Les défenseurs ,
d'une manière générale , ont beaucoup
de peine à intervenir de part et d'au-
tre . A la 22me minute, Hiigi II dé-
borde magnifiquement toute la dé-
fense genevoise et bat Particr d'un
tir vioil ent et bien placé. But mérité
pour les visiteurs, surpris jusque-là
par la fougue des « grenat ». Dès l'en-
gagement , Bader s'empare de la balle
et va marquer un but magnifique ,
égalisant ainsi à la 23me minute !

Bâle vient de faire un splendide
effort et les « blanc » dominent à leur
tour. Hiigi II tire en force et la balle
passe à un rien des buts de Parlicr ,
puis Bielser envoie un bolide que le
gardien genevois ne peut capter au
passage et qui va s'écraser sur le
poteau gauche de ses buts ! Les visi-
teurs n'ont guère de chance du reste ,

car une spectaculaire percée de Hugi
II est contrée in extremis par le
demi Kunz , rabattu ! Sur la fin de la
mi-temps, Bâle domine assez nette-
ment , mais Servette reste toujours
dangereux par ses contré-attaques , et
les visiteurs n 'osent pas trop décou-
vrir leurs arrières.

A la reprise , Servette va essayer
de profiter de l'avantage de la bise.
Mais c'est Bâle •—¦ sur une contre-
attaque — qui marque , â la cinquiè-
me minute déjà , grâce à Hiigi II, très
brillamt aujourd 'hui .  Servette1 fai t
jouer maintenant , à l' aile droite , Du-
ret à la p lace de Ballaman. Le jeu
devient dur et méchant.

Servette domine pendant de lon-
gues périodes , et c'est au tour de Bâle
d'être réduit à la contre-attaque. La
bise est de phis en plus forte , et le
contrôle de la balle devient parfois
impossible. Une reprise de la tête
de Tamini , qui semblai t imparable ,
est bloquée par le gardien Schley
grâce à un réflexe étonnant .

Servette fait  de gros efforts , mais
n'arrive pas à passer le mur formé
par les défenseurs bâlois , intraitables
en cette seconde mi-temps . Une minu-
te avant Ja f in réglementaire du jeu ,
Servette arrive enf in  à égaliser , sur
un long tir de Mezzena , paraît-il ,
dévié par la bise dans les buts de
Schley ! Egalisation chanceuse dans
sa forme , mais méritée , vu la supé-
riorité des Genevois depuis le repos.

Il faut donc jouer les prolonga-
tions ! Et , à la première minute de
jeu déjà , Fatton marque sur erreur
du gardien bâlois qui relâche un de
ses tirs ! Puis Tamini manque encore
une chance magnif ique.  La partie
est ensuite assez partagée et le sco-
re ne sera plus modifié pendant la
première prolongation. Servette , dans
une forme physique remarquable , do-
mine  ne t tement  le dernier quart
d'heure de jeu . Ses avants sont très
bri l lants , et ils inquiètent maintes
fois la défense bâloise. Ainsi , après
être revenus de très loin , les locaux
remportent cette partie qui fut  pal-
pitant e à souhait et disputée avec
acharnement de part et d'autre.

ci. M.

Lausanne - Zurich 1-1
(après prolongations)

De notre correspondant sportif  de
Lausanne :

Les dirigeants de l'A.S.F.A. ont dit
à ceux du club lausannois : « il faut
jouer coûte que coûte ». Obéissants ,
les responsables du Lausanne ont fait
des prodiges : terrain consciencieu-
sement roulé. Sur cette surface de
neige , ils ont fait répandre des cen-
taines et des centaines de kilos de
terre hollandaise.

Ces opérations successives ont
transformé un terrain de football en
une curieuse patinoire , où la plupart
des mouvements étaient fa ussés à la
base.

Dans ces conditions , inutile de
vouloir juger en toute objectivité la
tenue des deux adversaires.

Disons simp lement ceci : Lausan-
ne s'est p lus vite adapté aux condi-
tions de ce sol gelé. Cela lui a valu
un but de Glisovic au bout de 10 mi-
nutes. Deux glissades intempestives
de Bocquet et de Magnin permirent
à Schneiter d'égaliser.

A la reprise , le « onze » local se
montra longtemps sup érieur. Toute-
fois , pour être moins nombreuses ,
les contre-attaques zuricoises étaient
menées par des hommes plus rap i-
des (Lehrieder , Bosshard , Schnei-
ter).  Jusqu 'au terme du temps ré-
glementaire le résultat rest e inchan-
gé, les Vaudois ayant obtenu neuf
corners contre deux.

Les prolongations restèrent sans
effet. Le match se rejouera à Zurich
où les Lausannois  seront moins à
l'aise que chez eux.

B. V.

Young Boys-Schaffhouse
M, après prolongations

De notre correspondant sportif  de
Berne :

Si l'on veut bien penser que ce
quart de final e se déroulait à Berne ,
sur le Wankdorf où le public sait
encourager son favori, le match nuil
obtenu après prolongations par les
représentants de la ligue nationale B
est pour eux un succès dont nous
les féflioitons .

Young Boys est toujours privé de
son redoutable inter-gauche Meier ,
mais il peut compter sur les services
de son entraîneur Sing, qui a recouru
contre la suspension de trois diman-
ches qui lui a été infligée.

Sur un terrain gelé, par une bise
glaciale, les 4000 spectateurs vont
assister à une première mi-temps qui
ne ressemble en rien à un match de
coupe. Il y manque tout : le oran,
la lutte, l'enthousiasme des acteurs.
De temps en temps, de rapides con-
tre-attaques donnent de l'air aux^ dé-
fenses constamment alertées, mais
les avants sont, des deux côtés, mau-
vais shooteuirs. On peut s'en rendre
compte vers la demi-heure, alors que
le centre-avant des visiteurs, Fuirer,
réussit à subtiliser la balle à Zehnder.
Il n'a plus qu'Eich devant lui, mais
son. shoot envoie la baille beaucoup
trop haut ! C'est la seule occasion de
marquer qui se présente aussi favo-
rablement.

Dès la reprise, Schaffhouse attaque
et se trouve dans le camp des Young
Boys. L'ailier diroit réussit à donner
un peti t centre précis et Perazza con-
clut sans difficulté. Young Boys va
donner de la vapeur, mais on se rend
compte qu'il faudra un hasard pour
lui permettre d'égaliser. Et ce coup
du sort, ce sera le gardien Hùsser
qui en sera l'auteur. Sur coup franc ,
la baille est reprise de la tête par
Bâhler II, et le gardien la prolonge
jusqu 'au fond des filets. C'est donc
1-1. Pendant la dernière demi-heure
de jeu , Schaffhouse défendra sans
peine ce résultat , devant la faiblesse
par trop flagrante des avants ber-
nois. On rejouera donc à Schaffhouse.

P. o.

Pour la troisième fois , l'Associa-
tion suisse des journalistes sportifs
décernera ses récompenses pour mé-
rites sportifs au cours d'une cérémo-
nie qui aura lieu samedi 21 février ,
à Zurich.

Les bénéficiaires ont été désignés
par une votation organisée par une
commission spéciale entre les quel-
que 400 membres de l'Association
suisse des journalistes sportifs ; tou-
tefois , l'artist e a été choisi , comme
l'année passée, par le « Groupe d'ar-
tistes suisses pour les Jeux olympi-
ques » en collaboration avec la com-
mission spéciale de l'Association
suisse des journalistes sportifs.

Voici les résultats de cette vota-
tion :

Catégorie équipes, clubs , sociétés
L'expédition suisse II au Mont Everest

(Dr Gabriel Chevalley, Bex-Bévleux),
classée première avec 1211 pointa, se ver-
ra décerner le Challenge de la ville de
Lausanne.

Catégorie sportifs Individuels
Classement : 1. Joseph Stalder (Lucer-

ne), gymnaste à l'artistique, 1692 points;
2. Auguste Hollensteln (Bettweisen), ti-
reur , 1631; 3. Gottfried Weilenmann (Zu-
rich), coureur cycliste, • 1615 ; 4. Hans
Frischknecht (Hérisau), athlète léger ,
1614 ; 5. Ferdinand Kubler (Adliswll),
coureur cycliste, 1600 ; 6. Fritz Schwab
(Z urich), marcheur, 1404 ; 7. Jack Gttn-
thard (Macolin ) . gymnaste a l'artistique,
1247 ; 8. Alphonse Supersaxo (Saas-Fee),
skieur . 1200 ; 9. Jacques Fatton (Genè-
ve), footballeur , 1128 ; 10. Oswald Zap-
pelll (Lausanne), escrimeur, 1019.

Catégorie dirigeants , éducateurs,
auteurs

Le Dr Francis-M. Messerli (Lausanne),
le grand pionnier de l'Olympisme en Suis-
se, a obtenu le maximum de voix (874).

Catégorie artistes
Au sculpteur Franz Fischer (Zurich),

auteur notamment de la statue « Athlè-
te » de l'Ecole fédérale de gymnastique et
de sport à Macolin, sera attribuée une mé-
dail le d'or.

Récompenses
pour mérites sportifs

Nette victoire de Grasshoppers
sur Saint-Gall 5-0 (3-0)
(De notre envoyé sp écial)

Liée tenante de la Coupe devaient ee
rendre à Saint-fta.il où ils aidaient SUT
le terrain de l'Bpenmoss en découdre
avec les « Brodeurs ».

Le terrain est fortement gelé, oe qui
rend difficile le contrôle du cuir. Il
fait en outre un froid sibérien.

6000 spectateurs sont là pour assister
à une victoire claire et indiscutable
de Grasslioppere, où les meilleurs ont
gagné par un score élevé. Certes, les
« Brodeurs » se sont courageusement bat-
tus et la ligne d'avants, en 2rne mi-
temps surtout , emmenée par Klôokler ,
aveo deux jeumes ailiers rapides, Ber-
negger et Naef , a souvent franchi le
mur pourtant solide do la défense et
Preiss a eu à retenir plusieurs tirs
dangereux .

Au repos, les « Sauterelles » menaient
par 3 buts à 0. A la 23me minute , Bickel
marqu e sur penalty. Trois minutes après,
co fut un deuxième penalty, cette fois en
faveur do Saint-Gall. mais Gemperle lais-
sa échapper l'occasion d'égaliser. Puis
Bickel est l'auteur du numéro 2, à la suite
d'un excellent mouvement du comparti -
ment offensif.  Enfin Hagen signa le nu-
méro 3.

Dès la remise en jeu , Grasshoppers
descend et un fort shot de Bickel frise
le poteau. Les Saint-Gallois réagissent
dès. lors violemment , la défense des vi-
siteurs est souvent alertée et les avants
locaux se démenèrent ; bien lancés par
leurs demis , Klôkner Beraeffer , Meylan
et Kaef menacent sérieusement les bols
de Preiss et celui-ci doit faire appel à
toutes ses ressources pour sauver son
camp. Vers la fin , les Zuricois repartent
et Hagen , puis Hussy II signent les nu-
méros 4 et 5.

Les deux équipes , sous la conduite
de M. Suter , jouaient dans la composi-
tion suivante :

GRASSHOPPERS : Preiss ; Neukomm ,
Frosio ; Hiissy I, Bouvard , Kern ; Hiis-
sy II ; Vonlanthen II , Hagen , Bickel , Bal-
laman.

SAINT-GALL : Eugster ; Tanner. Bach-
mann ; Jucker , Frci , Rietmann ; Berneg-
ger , Klôckner , Meylan , Gemperle , Naef.

A. Kj

Falkanger atteint
le record du tremplin du Locle

Nette supériorité norvégienne à la semaine internationale de saut

(De notre envoyé sp écial)
Samedi et dimanche derniers , le

Locle a reçu l'élite mondiale des
sauteurs à ski , pour son concours ,
dernier de la Semaine internationale
de saut .

De nombreux travaux furent  né-
cessaires pour maintenir la pist e en
bon état et , malgré les fortes chutes
de neige de ces derniers jours , les
sauteurs se sont déclarés satisfaits.

Samedi déjà , pendant les essais,
on enregistrait plusieurs bonds ma-
gnifi ques. En particulier , le Norvé-
gien Thynes réalisait une envolée de
63 m. 50.

Hier, plus de 12,000 spectateurs
étaient massés autour du tremp lin
de la Combe-Girard. Chaque sauteur
exécutait trois sauts , dont les deux
derniers seulement comptaient pour
le classement.

Des le début , on remarque une net-
te sup ériorité nordi que. Le sty le de
ces sauteurs est presque parfait et on
sent que ces atlhètes sont admira-
blement bien préparés. Les Norvé-
giens démontrent  leur maîtrise. C'est
Austad qui accomp lit le meil leur
saut de la première série , avec 61 m.

Les chutes sont nombreuses et
après le premier tour , seule l'équi pe
yougoslave n'eut pas de chute à enre-
gistrer. Par contre , les Allemands
jouèrent de malchance.

Au deuxième saut , le vainqueur de
1951, Holstrœm (Suède) saute 60 m.
Le Norvégien Thynes fait 60 m. 50,
mais il tombe , ce qui lui enlève un
certain nombre de points.

Nous attendions avec impatience
le deuxième saut de Falkanger, qui
est en tête du classement de la Se-
maine internationale de saut , il fait
60 m., tout comme ses compatriotes
Austad et Karlstad. De leur côté , les
Suisses exécutèrent des prouesses,
grâce aux frères Dâscher.

Avec ses deux envolées magnifi-
ques , Falkanger se doit de battre le
record du tremplin. Il prend son
élan , bondit. Son style est impecca-
ble. Il dépasse tous les concurrents,
mais avec 64 m., il ne fera qu'égaler
le record de la Combe-Girard.

Par la suite , l'Allemand Eder réa-
lisera 63 m. 50, mais il tombera au
bas de la piste.

Nous avons pu constater , durant
cette journée , la nette sup ériorité des
Nordiques et en particulier des Nor-
végiens. Ces derniers disposent d'une
réserve de jeunes quasi inépuisable.
Mais les Finlandais et les Yougosla-
ves ne sont pas à dédaigner pour les
prochains concours.

Résultats du Locle
1. Falkanger (Norvège), 60 m. et 64 m.,

229 points ; 2. Karlstad (Norvège), 60 m.

et 60 m., 215,5;  4. Holstrœm (Suède),
60 m. et 58,5 m„ 214,5 ; 5. Kaakolahti
(Finlande); 6. polda (Yougoslavie); 7.
et 60 m., 218,5 ; 3. Lund (Suède), 57 Vi m.
Vuorinen (Finlande); 8. Bogelj (Yougo-
slavie) ; 9. Daescher Andréa (Suisse),
56,5 h . et 58 m., 208,3; 10. Roscher (Alle-
magne).

Le Suisse Hans Daescher se classe 12me
avec des sauts de 55 m. et 56,5 m.

La comp étition de la Fédération
suisse de ski s'est terminée hier au
Locle. Les Norvégiens ont enlevé les
quatre premières places , après les
rencontres de Saint-Moritz , d'Unter-
wasser , d'Arosa et du Locle.

Le Norvégien Falkanger
est le meilleur sauteur

européen
Résultats

1. Falkanger (Norvège), 893 points ; 2.
Karlstad (Norvège). 859,5 ; 3. Austadt
(Norvège), 853 ; 4. Thynes (Norvège), 851;
5. Heino (Finlande); 6. Polda (Yougosla-
vie); 7. TJotinen (Finlande); 8. Daescher
Andréa (premier des Suisses); 9. Vuori-
nen (Finlande) : 10. Kaakolahti (Yougo-
slavie); 11. Keller (Suisse); 12. Biirtschl
(Suisse).

R. J.

Les expériences d'un as
du ski
peuvent également servir à un simple
touriste. Pour faire d'une partie de
ski une partie de plaisir , il faut glis-
ser et maîtriser ses skis parfaitement, j
Les farts SKIWA répondent à ces
exigences. Tout en vous permettant
une descente vertigineuse, ils vous •
garantissent une absolue maîtrise de
vos skis et, partant , diminuent les
dangers d'accidents.
SKIWA-Combipack avec 3 farts
Flock - Silver - Korn , emballage de
poche Fr. 1.50, grand format Fr. 2.—.

De notre correspondant du Lo-
cle :

L'Hôtel de ville a ouvert ses portes
après le concours pour accueillir ses
hôtes et leurs accompagnants. Le
président de commune , M. H. Jaquet ,
salua en termes choisis ses invités ,
alors crue M. René Calame , président
du comité d'organisation , se plai-
sait à reconnaître l'énorme travail
accompli par la commune et ses pro-
pres collaborateurs pour que, les
voies d'accès étant bien préparées ,
le deuxième concours international
remportât le succès désiré. La com-

*mune a offert une modeste collation ,
après quoi chacun se rendit à Dixi ,
où eurent lieu le souper et la partie
officielle , que présida avec sa bon-
homie habituelle M. Jean Pellaton ,
président du comité de réception.
Après avoir excusé M. le conseiller
d'Etat P--A- Leuba, à Pari s, il sou-
haita une cordiale bienvenue à M.
Edmond Gulnand , président du Con-
seil d'Etat , à MM. H. .Taquet et Fran-
çois Faessler, conseillers communaux ,
à M. Louis Huguenin , président de
l'A.D.L., ainsi qu 'à MM. H. Feldmann ,
président technique de la Semaine
internat ionale de saut , et A. Islcr , de
la F.S.S. Il salua les meilleurs sau-
teurs de l'Europe, qui constituent
des cellules de paix et mettent le
sport blanc à l'honneur.

Pendant ce souper fort gf»i et dont
le menu fut délectable , on entendit
encore M. Edmond Gulnand appor-
ter en termes simples mais sentis
les félicitations et le message du Con-
seil d'Etat. Il félicita ces jeunes spor-
tifs et souhaita que chez nous on
apportât plus de volonté dans nos '
méthodes d'éducation . Seul l'effort
personnel peut compter.

Au nom des skieurs étrangers, le
j Dr Stobcr (Allemagne) remercia les
organisateurs de leur accueil cha-
leureux.

M. René Calame présenta ensuite
les chefs des délégations , et ses pa-
roles mirent  le poin t  f ina l  à la part ie
officielle de la soirée , qui fut  suivie
du bal du ski

Réception
et banquet officiel

Arosa champion suisse pour la 3me fois
Young Sprinters, vice-champion

Le championn at de hockey sur glace

Les huit équipes de ligue natio-
nale A ont toutes disputé treize mat-
ches sur les quatorze que compte le
champ ionnat.

Arosa, avec une avance de trois
points sur Young Sprinters , s'octroye
d' ores et déjà le titre , pour la troi-
sième fo is  consécutive. La surpre-
nante équip e grisonne , qui doit ses
succès à cinq hommes seulement ,
terminera certainement le champion-
nat sans avoir perd u un seul point.
Bâle , son dernier adversaire , malgré
son besoin de points , ne trouvera pas
grâce auprès des champions suisses.
Les Rhénans auront donc le redouta-
ble honneur de prouver , f a c e  à Am-
bri Piotta probablement , qu 'il existe
une d i f f é rence  de classe entre la der-
nière équipe de ligue nationale A et
le champ ion de ligue nationale B.

Young Sprinters , qui f u t  la révéla-
tion de la saison , terminera le cham-
p ionnat avec une belle avance sur
son suivant immédiat : 9 poin ts si
les Neuchâtelois battent Grasshop-
pers dimanche procha in, 5 points
en cas de défaite.  Le magnifique ré-
sultat obtenu par Young Sprinters
est dû , pour une très grosse p art, à
Martini dont on savait , avant sa ve-
nue à Neuchâtel , qu'il était un joueur

hors ligne , mais qui a révélé qu 'il
était un excellent entraîneur , tant

techniquement que moralement.
Le souvenir d' un autre entraîneur

s'impose quand on évoque le succès
de Young Sprinters : c'est celui de
Besson , qui a « sorti » les jeunes Neu-
châtelois dont les prestations et cel-
les des joueurs « importés » ont sou-
levé , pour le hockey sur glace , un en-
thousiasme que l'on n'avait jamais
connu à Neuchâtel.

Résultats
Lausanne - Grasshoppers 5-4
Bâle - Davos 4-3
Arosa - Berne 4-3

Finale de ligue nationale B
Amhri Piotta - Viège 4-0

Le classement
J. G. N. P. p. c. Pts

Arosa . . . .  13 13 92 35 26
Young Sprinters 13 10 — 3 67 37 20
Grasshoppers . 13 6 1 6 62 52 13
Davos . . . .  13 5 1 7 67 71 11
Zurich . . . .  13 5 — 8 66 71 10
Berne . . . .  13 4 1 8 38 53 9
Lausanne . . .  13 3 2 8 40 73 8
Bâle 13 3 1 9 33 64 7

Lausanne -
Grasshoppers 54

(2-2 ; 2-1 ; 1-1)
De notre correspondant sporti f  de

Lausanne :
La venue à Montchoisi de l'équipe

des bords de la Limmat a attiré près
de 3000 personnes. On connaît la
position des deux adversaires dans
le champ ionnat. Grasshoppers est
hors de souci. Les Lausannois sont
talonnés par les Bâlois pour ce qui
est de la relégation.

A la suite de sa victoire de justes-
se, le club de Montchoisi paraît hors
de danger.

Dans son ensemble, le match man-
qua de panache. Les Zuricois n'ont
pas donné cette impression de puis-
sance dont ils avaient fait montre
ces temps derniers. Les Lausannois
ont procédé par échapp ées. Le dé-
faut de liant qui caractérise l'en-
semble est apparu en plein jour. Tou-
tefois , il faut le reconnaître , les Vau-
dois ont travaillé davantage. Vu sous
cet angle , leur succès est mérité.

Dans la première partie , Mudry
ouvrit le score , Boller égalisa , puis
donna l'avantage à ses couleurs , Hans
Cattini  rétablit l 'équilibre.

Dans le deuxième tiers-temps , le
même jeu de bascule se produisit ,
sauf que , par Mudry, les locaux gar-
dèrent un avantage d'un but.

Au troisième épisode , Grasshop-
pers, par le truchement de Schubi-
ger , remit tout en question. C'est Ti-
nembart qui donna la victoire à son
club. Jusqu 'à la fin , les vaincus fi-
rent un gros effort , mais Lausanne ,
resté en défense, sauva le gain.

B. V.

Forfait de la Pologne
La Pologne ayant déclaré forfait ,

il ne reste que quatre pays pour les
championnats du monde. Le nombre
des matches est réduit de 20 à 12.

PATINOIRE DE MONRUZ
MARDI 17 FÉVRIER, à 20 h. 30

GRAND DERBY ROMAND avec

LAUSANNE H. C.
contre YOUNG SPRINTERS H. C,

Location dea places assises : PATTUS, tabac. — Places debout : JIKA-SPORTS,
ROBERT-TISSOT , sparts. — PESEUX : Droguerie ROULET.

Bâle - Davos 4-3
(2-0 ; 0-2 ; 2-1)

De notre correspondant sportif de
Bâle :

Pour ce match de li quidation du
champ ionnat actuel , cette partie s'est
déroulée devant un public clairsemé.
Par une bise glaciale , 1700 specta-
teurs à peine avaient fait le déplace-
ment à la patinoire. La glace est en
bon état . Dans les deux camps, on
note quel ques remp laçants.

Disons d'emblée que les locaux
avaient hier la parti e facile, car Da-
vos jouait sans conviction, au début
du moins. Le gardien remplaçant
Stâbler laisse passer deux buts prove-
nant de tirs faciles à longue portée,
de Hârter et Handschin.

La deuxième partie est donc à
l'avantage des Grisons , mais les Ap-
pleton , Meisser , Schlapfer et consorts
sont trop personnels pour forcer la
défense rhénane. Toutefois , en fin du
deuxième tiers-temps, Schlapfer et
Appleton obtiennent l'égalisation :
2-2.

Dans le dernier tiers-temps, le jeu
est plus acharné et on note plusieurs
pénalisations. Alors que les deux
équi pes n'ont que cinq éléments sur
la glace, Suchoparek signe un but
pour Davos , tandis que Hârter ob-
tient à la lOme minute le drawn pour
les locaux. Les Bâlois voyant que leur
adversaire ne réagit pas outre mesu-
re, toute l'équipe se met à l'attaque
et l'arrière Hofer — qui fut de nou-
veau un des meilleurs — obtient le
but de la victoire : 4-3. Deux minu-
tes avant la fin , le gardien des visi-
teurs Stâbler, qui s'était bien ressai-
si, après son mauvais début , est bles-
sé et est obligé de quitter la piste.
Après un arrêt prolongé, Stâbler ne
pouvant reprendre son poste, Davos
se décide à mettre six hommes sur
la glace, sans gardien. Les Grisons
se portent à l'attaque, les Rhénans
ferment le jeu et le résultat reste
inchangé. et.

LES S P O R T S

Cantonal à Alger
tA.i' .Fj . j uimancne apres-mioi , le

Cantonal F. C. rencontrait , à Alger ,
une équi pe formée de joueurs du
Sporting-Club Algérois et du Gallia-
Club. Ce match s'est terminé sur le
résultat nul de 3-3 après une partie
agréable , en dépit du terrain détrem-
pé. Tous les buts furent  marqués
en seconde mi-temps. Obérer , Hart-
mann et Guillaume marquèrent pour
Cantonal.

Les Neuchâtelois ont beaucoup
plu au public algérois , et il est ques-
tion que le Gallia vienne à Neuchâ-
tel à la fin du championnat.

^"* # M j m  M 'rf Berceau des sports d'hiver dans
£. a * <*f *p 4 f̂ 9MZ l'Oberland bernois et station renom-
Ty2w}£OC€ *&/ *i4 '**" méo de ski et de curling.
/9 * ** * Cinq monte-pentes et télésièges,

^r bonne route pou r automobiles.
•r Re nseignements : Syndicat d'initiative de Grlndelwald. Tél. (036) 3 23 01

Es ont débuté samedi à Helsinki
au stade olympique.

500 mètres : 1. Salonen, Finlande, 43"5,
nouveau record de Finlande : 2. SJlikov ,
U.R.S.S.. 43"5 ; 3. Tlaikin. U.R.S.S.. 44" ;
4. Oontjarenko , U.R.S.S., et Hodt, Norvè-
ge. 44"1.

5000 mètres : 1. Contjarenko, U.R.S.S.,
8' 26" : 2. Van-des Voort , Holla nde , 8' 27" ;
3. Hulskes, Rolande , 8' 29"2 ; 4. Offen-
berger , Autriche, 8' 29"9 : 5. Broekman ,
Hollande , et Haugll , Norvège, 8' 31"4, etc.

Le championnat s'est poursuivi di-
manche par une température sibé-
rienne. Quinze milie spectateurs ont
cependant assisté à la course des 1500
mètres, qui a été marquée par un suc-
cès russe.

Voici les résultats :
1. SJlikov. Russie, 2'18"1 ; 2. Contjarenko ,

Russie, 2' 19" ; 3. Van der Voort , Hol-
lande, 2' 19"1 ; 4. Kees Broekman , Hol-
lande , 2' 21"1 ; 5. Asplund , Suède, 2' 22"5.

10,000 m. : 1. Contjarenko. Russie . 17'
22"2 ; 2. K. Broekman. Hollande. 17' 29"9 ;
3. A. miiskes. Holande. 17' 35"5 : 4. K.
Pajor , suède. 17 37"7 ; 5. S. Ericsson ,
Suède, 17' 39"9.

Classement final : 1. O. Contjarenko,
Russie, 193,143 : 2. B. SJlikov . Russie,
194,508 : 3. W. Van der Voort , Hollande,
195,522 ; 4. K. Broekman, Hollande ,
197,268 ; 5. S. Haugll , Norvège , 197,503.

Lire la suite des sports en sep-
tième page.

PATINAGE DE VITESSE
Les championnats du monde

Les championnats du monde de pati-
nage artistique dames se sont clos di-
manche , à Davos, devant 5000 spectateurs,
par les épreuves libres. L'on a assisté à
de magnifiques démonstrations des qua-
tre premières du classement. L'Améri-
caine Tenley Albright a présenté au jury -
un programme absolument nouveau avec
de nombreux sauts doubles. L'Américaine
n'a commis aucune faute et un tonnerre
d'applaudissements a salué son exploit.
Belle performance également de la jeune
Américaine (13 ans), Carol Heiss, qui a
obtenu la deuxième meilleure note de la
journée. La championne d'Europe Valda
Osborn , Grande-Bretagne, a été quelque
peu décevante.

Voici le classement final :
1. Tenley Albright, Etats-Unis, chiffre

de place 7, 188,29 p. ; 2. Gundl Busch,
Allemagne, chiffre de place 16, 180,31 p. ;
3. Valda Osborn , Grande-Bretagne, chiffre
de place 28, 176,21 p. ; 4. Carol Helss,
Etats-Unis, chiffre de place 27, 176,67 p. ;
5. Suzanne Morrow, Canada, chiffre de
place 28, 176.19 p. ; 6. Vevl Smith, Canada ,
chiffre de place 48, 171,24 ; 7. Margaret-
Anne Graham, Grande-Bretagne, chiffre
de place 49, 169,97 p. ; 8, Yvonne Sudgen,
Grande-Bretagne, chiffre de place 53,
167,83 p. ; 9. Erlka-Anne Batchelor , Gran-
de-Bretagne, chiffre de place 70, 162,66
p. ; 10. Ann Robinson , Grande-Bretagne,
chiffre de place 74. 163,04 p. ; 17. Yolande
.Tobin , Suisse, chiffre de place 112, 148,86
P.

PATINAGE ARTISTIQUE

Les championnats du monde
à Davos



Le ministre italien Pacciardi
invité par le dictateur Naguib

( S U I T E  D E  L A  P R B M I B R K  P A G E )

Disons4e de suite et sans ambages,
le roi d'Italie en exil a trouvé en
Egypte un asile et un tombeau. Le
roi Farouk a trouvé , après le coup
d'Etat du général Naguib , asile en
Italie. C'est en Italie que Farouk
d:abord, puis la jeune reine Narri-
man , publient des mémoires où ils
ne sont pas tendres pour le nouveau
maître de l'Egypte. C'est d'ailleurs à
Rome que Narriman a fait son ap-
prentissage de reine avant son ma-
riage, et elle n'en a point gardé mau-
vais souvenir. Bref , tout ce qui est at-
taché à la monarchie en Italie, et
cela représente une partie importan-
te de la nation , pas loin de la moitié
(selon le plébiscite), est relativement
favorable aux jeunes souverains dé-
chus. Il semble que le général Na-
guib se soit préoccupé de cet état de
choses, et qu 'il ait voulu faire un
geste qui lui attire les sympathies pé-
ninsulaires. On conçoit que son invi-
tation ait été adressée à l'un des re-
présentants républicains au sein du
gouvernement italien. Cela aussi a sa
signification.

Humeur britannique
La presse britannique a d'ailleurs

témoigné quelque humeur. Albion a
la mémoire longue , et n'a point ou-
blié les aventures africaines des der-
nières années mussoliniennes. Il s'y
mêle, ipense-t-on ici, une rancune in-
satisfaite. Pourtant l'Italie d'aujour-
d'hui n'a aucune intention de repren-
dre sur nouveaux frais les aventu-
res de jadis. Elle n'a plus de terri-
toire en pays arabe , et ne saurait y
trouver un pied-à-terre. On peut mê-
me dire que l'Italie se trouve , de tou-
tes les grandes puissances coloniales,
dans une situation particulière. En
effet , tandis que Londres et Paris ont
maille à partir avec le nationalisme
arabe au Proche-Orient , l'Italie n'a
aucun souci de ce genre. Elle n'éprou-
ve non (plus, et cela est souligne par
le « Giornale d'Italia », aucune soli-
darité quelconque avec la France et
l'Angleterre dans le domaine colo-
nial. On peut le regretter , mais c'est
le résultat obtenu par la confisca-
tion de toutes les colonies italiennes
en Afrique (la Somalie n 'a été ren-
due que pour dix ans , et n'est que
confiée à l'administration provisoire
de la Péninsule). On peut même
ajouter à ce regrettable bilan que le
sort fait à la colonie italienne en
Tunisie a définitivement coupé toute
solidarité entre la France et l'Italie.
Et cette dernière se trouve les mains
tout à fait libres dans ce domaine
pour agir comme bon lui semble et
selon ses intérêts. Tel est du moins
le sens des commentaires faits à
Rome.

L'Egypte fait les avances
Mais ceci ne veut pas dire non plus

que l'Italie veuille chercher noise
aux Anglais et aux Français sur _ le
continent noir , et surtout sur sa côte
septentrionale. La géographie veut
cependant que la Péninsule soit la
plus proche des grandes puissances
voisines de l'Egypte, et celle .préci-
sément dont la terre des Pharaons
n'a rien à redouter. D'autre part , il
s'agit d'une démarche venant du
Caire, et nullement d'un plan ourdi
au Palais Chigi. C'est donc l'Egypte
qui fait les avances, c'est elle qui
recherche le plus évidemment l'ami-
tié italienne. Le motif ne devrait pas
être-très difficile à découvrir.

Tout d'abord , le général Naguib a
besoin d'aide technique pour les ré-
formes qu'il projette. On sait que les
premiers contacts Halo-égyptiens, se-
lon la propre déclaration de M. Pac-
ciardi , devraient l'assurer dans une
large mesure. Des missions égyp-
tiennes viendront ici étudier la
réforme agraire, l'organisation de la
police, et sans doute bien d'autres
choses encore : l'Italie a fait l'expé-
rience de son relèvement miraculeux
après les désastres de la guerre. Il
est clair que l'Egypte peut en profi-
ter. D'autre part, ce n'est certaine-
ment pas à l'Angleterre que le géné-
ral Naguib pourrait s'adresser pour
des conseils de ce genre. Le natio-
nalisme égyptien et la tension ac-
tuelle entre Le Caire et Londres le
lui interdisent. Mais , dira-t-on , pour-
quoi inviter un ministre de la défense
à discuter de problèmes techniques ?
Il y a donc autre chose , et un sujet
plus brûlant encore à toucher.

Une invitation dirigée
contre l'influence russe

Le général Naguib a suffisamment
d'expérience désormais pour savoir
que l'U. R. S. S. guette le panarabisme
en lui offrant l'appât d'un commu-
nisme nationaliste. La situation du

dictateur n'est donc pas de tout
repos. Et s'il veut vraiment résister
à cette pression , il n 'a pas le choix :
il lui faut se rapprocher des nations
atlanti ques. Mais c'est là que le bât
blesse. En effet , le pacte atlantique ,
c'est essentiellement l'Angleterre et
la ¦ France. En Méditerranée , les
Etats-Unis ont laissé carte blanche à
l'Angleterre. Or , demander au natio-
nalisme arabe de s'allier avec l'An-
gleterre, c'est aujourd'hui tenter le
mariage de l'eau et du feu. Mais les
nations arabes sont-elles assez fortes
pour soutenir à elles seules la pres-
sion et le choc, voire l'attraction du
communisme soviétique ?

Il faut en convenir , l'invitation
adressée à M. Pacciardi est nettement
dirigée contre l'influence russe.
L'Egypte, elle-même fonctionnant
comme leader dans la communauté
des Etats arabes, cherche l'appui
d'une nation qui peut être amie et
jamais menaçante. Et si l'on se sou-
vient que c'est en partie grâce à l'ap-
pui italien que la Grèce et la Tur-
qui e sont entrées dans le pacte atlan-
tique, on peut se demander si le
général Naguib ne prépare pas une
démarche semblable , en prenant le
moyen le moins apte à éveiller les
susceptibilités nationalistes dans la
vallée du Nil.

projet d'alliance à trois dans les Bal-
kans. Si l'on en croit les nouvelles
parvenues ici de Belgrade , on se
montre fort déçu dans la capitale
yougoslave de la visite effectuée à
Athènes par l'amiral Carney, et c'est
à une pression italienne que l'on
devrait l'échec de la combinaison que
l'on croyait, ici comme ailleurs, réus-
sie.

Il convient tout d'abord de le sou-
ligner, l'Italie n'est pas opposée à un
pacte balkanique , même conclu en
dehors d'elle. Mais elle préférerait
sans doute qu'il tînt compte du voi-
sinage péninsulaire , sur lequel il peut
s'étayer et qui doit lui conférer sa
vraie force. L'Italie est la charnière
entre l'Europe continentale et le
Proche Orient. On [pense à Rome que
le pacte balkanique peut toujours
être conclu , et sans doute l'Italie n'a-
t-elle rien fait pour l'empêcher. Mais
on pense aussi que ce pacte devrait
être à quatre et cela ne peut se faire
que s'il inclut le règlement définitif
de l'affaire de Trieste. Si les You-
goslaves n'ont pas conclu cette fois-
ci, c'est qu'ils ne le voulaient pas, et
entendaient se servir de cet échec
pour faire pression sur l'Italie au
moment où M. Dulles parcourt l'Eu-
rope. Telle est du moins l'interpréta-
tion donnée à Rome de la situation
présente dans les Balkans.

L'Italie reprend sa place
en Méditerranée

La visite au Caire de M. Pacciardi
coïncide avec une quasi rupture du

Ainsi l'Italie , dans les divers pays
de l'Orient méditerranéen , reprend
sa place et sa just e influence.

Pierre-E. BRIQUET.

Les Francs-Comtois espéraient
domestiquer les loups

encore nombreux dans leur région

IL Y A 15Q ANS

En 1810, M. Girod-Chantrans pu-
bliait un « Essai sur la géographie
physique, le climat et l'histoire natu-
relle du département du Doubs ».

L'Essai, approuvé par trois émi-
nents naturalistes qui ont noms : Cu-
vier, Lamarck et Geoffroy-Saint-
Hilaire, comporte une partie géogra-
phique assez courte. Le système des
cours d'eau et des lacs est étudié
sommairement. Les tourbières et ma-
rais sont abondants dans le Haut-
Doubs, et l'on envisage — déjà —
l'assèchement de ceux du Drugeon ,
près de Pontarlier. Les observations
météorologiques sont malheureuse-
ment à peu près inexistantes. Mais la
partie de beaucoup la plus impor-
tante est celle consacrée à l'Histoire
naturelle, peut-on lire dans le « Cour-
rier de la Montagne ».

M. Girod-Chantrans commence son
étude du règne animal par l'ordre
des Primates — genre Homo Lin. (A
cette époque, (plus modestes que nous,
les savants n 'avaient pas encore osé
ajouter à homo l'épithète si méritée
de « sapiens »).

« Les Francs-Comtois, dit-il, sont
communément bruns , d'une haute
stature et fortement constitués. La
taille du montagnard est encore plus
élevée que celle de l'habitant du
pays bas, qui ne lui cède pourtant en
rien en vigueur et qui l'emporte
même pour la vivacité du travail ,
mais non pas en intelligence , ni pour
cette sorte d'industrie qui exige de
la patience et une longue suite de
réflexions.

s> L'habitant du Doubs est reli-
gieux , bon , hospitalier, doué d'un
sens droit qui le porte à aimer l'or-
dre et la justice. Son âme a de l'éner-
gie ; il est généralement fidèle à
remplir ses engagements, et son gé-
nie paraît naturellement plus propre
à pénétrer dans les sciences, qu'à le
faire distinguer par les gentillesses
de l'imagination ».

Mais si les habitants du Haut-
Doijbs sont calmes et laborieux , leurs
voisines « les dames helvétiennes ,
qui , par une imitation peu réfléchie ,
ont adopté des Anglais la coutume
des thés , sont auj ourd'hui sujettes à
des maux de nerfs inconnus de leurs
devancières ; c'est du moins l'opi-
nion du célèbre M. Tissot , médecin à
Lausanne ». (!)

L'ours brun a presque
complètement disparu

Après l'homme, nous passons au
loup. Le loup ordinaire , encore plus
vorace que féroce, est devenu plus
hardi à la suite des guerres qui lui
ont fait contracter l'habitude et le
goût de la chair humaine. Il s'est
multiplié dans le département , sur-
tout dans les régions couvertes de
grandes forêts ou de pâturages fré-
quentés par les troupeaux ; on dis-
cute sur les possibilités de le domes-
ti quer et l'on envisage même de tirer
un bon parti de cette esp èce « avec
de la persévérance dans l'éducation
de plusieurs générations successi-
ves ». Le loup noir est bien plus rare,
mais on le rencontre encore dans le
Haut-Doubs.

Quant aux renards , chats sauvages,
loutres , fouines , martres , belettes ,
putois , etc., ils sont relativement
nombreux. L'ours brun , par contre ,
disparaît , bien que l'on en trouve
quelques spécimens , surtout dans le
sud du Jura. Les taupes causent de
gros dégâts aux cultures et pâturages,
et' l'on fait déjà appel aux Suisses,
très habiles dans l'art du piégeage,
et qui font parfois des bénéfices
considérables en détruisant ces nui-
sibles.

Le cerf et le daim sont très rares,
les chevreuils un peu plus nombreux.
Les lièvres ont été détruits sérieuse-
ment pendant la Révolution , mais ils
commencent à se repeupler. En som-

me, le gibier à poil est assez réduit
au début du siècle dernier.

Qu'en est-il des oiseaux
et des poissons ?

Les oiseaux de proie sont signalés
comme très répandus. Le grand vau-
tour , à la tête sans plumes et au cou
rétractile, se rencontre de temps en
temps, au dire des habitants , sur les
crêtes rocheuses du Haut-Doubs.
L'aigle commun est considéré comme
assez fréquent. Tous les rapaces
diurnes et nocturnes sont largement
représentés à cette époque, ainsi que
les corbeaux , choucas , pics, etc..

Les lacs et les cours d'eau attirent
déjà une multitude d'oiseaux de pas-
sage, ou , plus rarement sédentaires :
les cygnes sauvages, macreuses, oies
sauvages , souchets , sarcelles, canards
sauvages, plongeons , harles , foulques ,
raies d'eau , hérons , bécasses sont si-
gnalés comme représentés près des
lacs de Saint-Point et des Granges-
Sainte-Marie. Le grand coq de bruyè-
res existe dans les hautes chaînes :
il y est rare.

Quant aux espèces de poissons, ce
sont celles que l'on trouve actuelle-
ment.

VflI-DE-THflVEHS
On va replanter des peupliers

le long de l'Areuse
On apprend que les premières planta-

tions de peupliers, sur les bords de
l'Areuse, sont prévues pour le mojs pro-
chain. Ce genre d'arbre avait complè-
tement disparu le long de nos rivières.

BOVERESSE
A la poste des Sagnettes

(o) Nous apprenons que la gérance de
l'agence postale des Sagnettes est con-fiée dès le ler février , à Mme BertheBolzli , qui succède à son mari , décédé
l'an dernier. M. Bolzli avait été nom-
mé en 1951 en r emplacement de M. Ca-
mille von Bûren .

FLEURIER
Récital Pierre Boulanger

(o) Captiver, délasser et charnier un
nombreux auditoire en étant seul sur
scène pendant plus d'une heure et de-mie, tel est le magnifique résultat que
Pierre Boulanger a obtenu mardi soir, &
la Maison de paroisse, à l'occasion du
récital qu 'il donnait sous les auspices des
« Compagnons du théâtre et des arts »
et en collaboration aveo l'Association
suisse de conférences de langue fran-
çaise.

Comédien et diseur, le Jeune artiste
neuchâtelois, aimé et apprécié du public
fleurlsam, a subi & Paris une véritable
métamorphose. Il est revenu avec dea
qualités qui se sont mûries, une technique
affinée et l'école du mime d'Etienne De-
croux lui a été un précieux enseignement
qui, sans aucun doute , lui sera profitable
tout au long d'une carrière qui s'annonce
sous de fort bons augures.

Le répertoire de Pierre Boulanger est
varié et éclectique. Partant de Villon ,
Ronsard et la Fontaine, 11 comprend dea
œuvres de tous les meilleurs auteurs du
XlXme siècle et de la période contempo-
raine. SI Pierre Boulanger n'a pas encore
trouvé toute sa personnalité — mais ceci
n'est pas un défaut à son âge — 11 est
doué d'une extrême sensibilité qui lui per-
met de se donner avec un égal bonheur
dans des genres tout à fait différents.
breux poèmes que nous entendîmes pour
le plaisir de l'esprit ? Ces délicieuses Bal-
lades de Paul Fort ou les exquises His-
toires naturelles de Jules Renard ? Les
contes de Maupassant ou d'Alphonse Dau-det ? Ou bien encore ces poèmes de JeanHostettler , ceux de Raymond Queneau ou
celui d'Henri Michaud, violent et ameret qui , malheureusement ,, fut peut-être le
moins apprécié ? Pierre Boulanger les a
tous dits avec une diction parfaite , une
chaleur communlcative qui ne laissa per-
sonne Insensible. Mais , à notre avis , 11
s'est surpassé dans les poèmes de Jac-
ques Prévert et. surtout, dans « Le men-
teur » de Jean Cocteau. Enfin, une comé-
die à un personnage de Jacques Cossln et
une scène de « Bobosse » d'André Rous-
sln termina ce récital qui fut souvent
entrecoupé de chaleureux applaudisse-
ments qui prouvèrent à l'artiste que son
succès fut complet et sans mélange.

Ajoutons que Pierre Boulanger , qui
avait été présenté par M. Charles Reuss-
ner, donna l'après-midi, sous les auspices
de la commission scolaire, de l'école se-
condaire et du gymnase pédagogique, un
récital qui , également, fut apprécié par
chacun

EN PAYS VAUDOIS

PROVENCE
Recensement

de la population
(c) Le recensement du 31 décembre
nous donne les précisions suivantes :
pour Provence , la papuilation est de
415 habitan ts, dont 169 hommes, 147
femmes, 58 garçons et 41 filles de moin s
rie 18 ans . Sur ce nombre, il y a 345
Vaudois, 65 Confédérés et 5 étrangers.

La diminution de la population en
1952 a été de 16 unités. L'état civil a
enregistré, eu 1952, 2 naissances, 8 dé-
cès et 6 mariages, pour l'intérieur de
la commune.

Pour Mutrux , le total de la popula-
tion est de 117 habitants, avec une
augmentation de 3 en 1952.

VIGNOBLE

SAINT-BLAISE
Un nouvel instituteur

(c) Réunie j eudi soir, Ja commission
scolaire avait comme objet principal la
nomination d'un instituteur pour la
nouvelle classe qui s'ouvrira au début
de la prochaine année scolaire.

Elle a porté soin choix sur M. Jac-
ques Béguin, actuellement instituteur
à Boudevilliers, où il enseign e depuis
1950.

COLOMBIER
Pro Juvénilité

(sp) Les comptes de décembre 1962 vien-
nent d'être bouclés par l'actif et dévoué
secrétaire du district de Boudry, M. Eric
Laurent, instituteur à Colombier.

Il a été vendu en décembre 1952 pour
19,343 fr. 50 de cartes et de timbres, qui
laissent à la disposition de la caisse de dis-
trict 6574 fr. 70, destinés à aider des en-
fants de notre district. Ce résultat mar-
que une augmentation sur 1951 et repré-
sente une moyenne de 1 fr. 06 par habi-
tant.

Vfll-DE-RUZ

COFFRANE
Caisse de crédit Raiffeisen

(c) L'assemblée générale eut lieu le 9 fé-
vrier. Le rapport . présidentiel se plaît à
relever que notre institution continue sa
marche ascendante. L'effectif de ses mem-
bres est de 99 soit 6 de plus que l'exer-
cice précédent ; le bilan fait aussi un
bond en avant de 170,000 fr. ; 11 atteint
en 1952 1,665 ,697 fr. 86 ; le chiff re d'affai-
re est de l'ordre de 1,619 ,136 fr. Enfin, le
bénéfice réalisé grâce à l'extrême modi-
cité des frais d'administration, soit 5963
francs 40 est versé entièrement au Fonds
de réserves qui est actuellement de 56,855
francs 55. De ce qui précède , 11 ressort
clairement que notre caisse de crédit
continue à Jouir des faveurs d'un public
toujours plus nombreux. L'année 1952
marque la 50me année d'activité de l'U-
nion suisse des caisses Raiffeisen ; elles
groupent 950 sections avec 100,000 mem-
bres.

Le caissier relève pour sa part les dif-
férents mouvements de caisse à l'épargne
450 ,000 fr. de versements et 272,000 fr. de
retraits. Les nouveaux prêts se montent
à 300 ,000 fr. Il y a 60 comptes prêts hy-
pothécaires pour un montant de 1,289 ,720
francs et 23 prêts à termes pour 58,800 fr.
La rentrée des Intérêts se fait avec régu-
larité.

La vérification de ces comptes n'a don-
né lieu à aucune observation ; reconnus
exacts, ils ont été adoptés par un vote
unanime.

Pour agrémenter la soirée, le comité
avait fait appel à un conférencier qui, au
moyen de projections lumineuses, a pro-
posé à son auditoire une magnifique pro-
menade de Gopensteln au Jungfrauj ocb.
par le Lœtschental dont il connaît par le
menu les us et coutumes des habitants.

CERNIER
Commission scolaire

(c) Réunie mercredi, la commission sco-
laire a siégé sous la présidence de M.
Alphonse Droz.

Après avoir renseigné la commission
sur les affaires liquidées directement par
le bureau depuis la dernière séance, on
donne lecture du rapport du cours de ski
qui a été organisé de façon parfaite.

Les dates d'examens ont été fixées. La
séance de la commission scolaire pour
les promotions a été prévue au ler avril ,
et la grande classe avec exposition au 2
avril , à la halle de gymnastique. Les va-
cances pour toute l'année sont fixées :
au printemps, du vendredi 3 au samedi
18 avril ; en été, du lundi 20 Juillet au
samedi 29 août ; en automne, du lundi
12 au samedi 24 octobre ; en hiver , du
Jeudi 24 décembre 1953 au samedi 2 Jan-
vier 1954. Le cours de ski pour le début
de l'année 1954 est arrêté à la semaine
du 4 au 9 Janvier. La soirée scolaire orga-
nisée en faveur des courses scolaires aura
Heu les samedi 9 et dimanche 10 octobre
1953.

Bibliothèque scolaire. — Grâce à la
mise en réserve d'un certain capital , la
réorganisation complète de la bibliothè-
que a été décidée. A cet effet , une sous-
commission a été nommée. En font par-
tie : MM. A. Perregaux, J.-P. Aragno et
W. Perriard.

[ RÉGIONS DES IACS
~

BIENNE
Pour les sinistrés

(c) Le Conseil municipal de Bienne a
décidé de verser une aide communale
de 5000 fr. comme contribution aux
sommes recueillies pour les victimes
des inondat ion® de Hollande, de Bel-
gique et d'Angleterre.

Pour un nouveau collège
secondaire

h Boujeaii-Mâche
(c) Un nouveau collège doit être cons-
truit pour l'école eeoowladire de Bou-
jeau-Mâehe; deux emplacements ont
été retenus, à savoir celui du lieu dit
« Biih'leTgut » à Mâche, à côté de l'asile
Gottesgnad , et celui du llieu dit « Sâ-
gefel d » à l'est de Boujean .

Après un examen approfondi, le Con-
seil municipal a décidé de recomman-
der au Conseil de ville le « Sagefelri »
comme emplacement du nouveau col-
lège.

Chronique régionale
i

Etal civil de tachais!
NAISSANCES : 11. Haas, Rudolf-Beat,

fils de Hans-Beat, comptable à Fleurier ,
et de Martha née Bràndll ; Lecoultre , Pas-
cal-Alexandre, fils de Maurice-Adrien-Er-
nest, fonctionnaire cantonal à Neuchâtel ,
et de Francine-Marie-Thérèse née Persoz;
Walthert , Hubert-Eric , fils d'Eric-Jean,
chef laveur à Colombier , et de Marie-Elise
née Eigensatz; Pauchard , Olivier-Louis ,
fils de Jean-Max , industriel à Cerlier , et
de Colette-Marle-Monique née Frochaux.

PROMESSES DE MARIAGES : 12. Ros-
sel, Henris-Louis, chef de train C.F.F. à
Neuchâtel , et Décosterd, Berthe , à Fui-
doux . 13. Borel , Maurice-Adolphe , ingé-
nieur-électricien , et Romang, Ursula-Ger-
trud , les deux à Zurich.

MARIAGE : 13. Grin, Rémy, mécanicien ,
et Uldry, Simone-Marie-Jeanne , les deux
à Neuchâtel.

DÉCÈS : 11. Guggisberg, Henri-Edmond ,
né en 1885, manœuvre spécialisé à Cor-
celles, époux de Louisa-Maria Schiffmann
née Bourquin; Schnôrr , Jean-Adam , né en
1902 , émailleur à Neuchâtel , époux de OU-
berte-Marie née Rawyler.

Naissance : 4. A Colre, Jaqulllard , Clau-de-Alain, fils de Paul-Albert, musicien à
Neuchâtel, résidant à Arosa, et de Grethe
née Nordentoft.
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BRITISH A MERICAN TOB ACCO COMPANY. L IMITED. - (E XTENSIOH SUISSE } - GENèVE.

Recettes de fondue, gratuitement par :
Centrale suisse de propagande du lait

Laupenstrasse 12. Berne_______________
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Jeunes époux, jeune s pores,assurei-vous sur la vie i la
Caisse cantonale

/assurance populaire
NEUCHATEL, rue du Môle 3
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NATiONALE j

BERNE, 14. — Le Conseil fédéral ré-pon d comme suit à une petite question
du conseiller nati onal Schaller (radical ,
Bâle) sur l'exactitude des notes envoyées
chaque mois aux abonnés du téléphone :

L'administration des téléphones tient
une statistique exacte des plaintes qu'elle
reçoit au sujet des comptes des taxes
téléphoniques. Cette statistique montreque, sur 10,000 comptes, tou t au plus 17
en moyenne donnent Heu à une récla-mation. La plus grande partie de ces 17
réclamations ne résistent pas à un exa-
men sérieux, de sorte que, finalement ,
on doit reconnaîtr e l'inexactitude de 2
comptes seulement sur 10,000.

Les circuits do comptage et de taxa-
tion des centraux automatiques sont
constamment surveillés par un personnel
expérimenté et , vu leur importance et
leur sensibilité , soumis régulièrement ,
dans les grands centraux , chaqu e jou r
ou au moins chaque semaine, à un con-
trôle rigoureux , si bien que les déran-
gements et les défauts des installations
techniques peuvent être immédiatement
constatés et réparés. En outre , il existe
dans chaque central des dispositifs au-
tomatiques signalant les dérangement s
les .plus importants. Toutes les précau-
tions sont ainsi prises pour garantir une
mise en compte exacte des taxes.

L'épidémie de grippe
en Suisse

BERNE , lit. — Le Service fédé-
ral de l'hygiène publique commu-
nique :

L'épidémie de grippe actuelle , qui
s'étend sur une grande partie de l'Eu-
rope et de l'Amérique, a aussi atteint la
Suisse au milieu du mois de janvier. Le
chiffre des cas signalés dans les rapports
hebdomadaires est passé , du 18 au 31
janvier , de 362 à 3370, et plusieurs can-
tons signalent en outre des « cas nom-
breux », des « épidémies » .

Du ler au 7 février , on a enregistré ,
selon les rapports , 6633 cas.

Deux tentatives d'agression
à Soleure

SOLEURE, 14. — Deux jeunes gens de
18 ans , habitant Soleure et bien connus
de la police , ont essayé de mettre à pro-
fit , le jeudi gras , les réjouissances du
Carnaval pour pénétrer dans deux ma-
gasins d'alimentation , où, masqués et re-
volver au poing, ils tentèrent de s'em-
parer du contenu de la caisse. Heureu-
sement , chaque fois les vendeuses surent
se défendre avec tant de courage et d'ha-
bileté que la police réussit à arrêter les
malfaiteurs peu après leurs tentatives.

La collecte de la Croix-Rouge
a dépassé 1,5 million

de francs
BERNE , U. — La Croix-Rouge

suisse communique :
Notre collecte en espèces en faveur

de la Hollande , de l'Angleterre et de la
Belgiqu e a maintenant  dépassé 1,5 mil-
lion de francs. Les dons versés au
compte de chèques postaux IIÏ/4200 ,
Croix-Rouge suisse , secours pour la Hol-
lande , l 'Angleterre et la Belgique , sont
toujours acceptes avec la plus vive re-
connaissance.

Notre collecte en nature , terminée
mardi dernier , a également remporté un
grand succès. I.e volume des dons reçus
permet en ef fe t  de remplir au moins
100 vagons de chemin de fer. Nous nou s
efforçons d'expédier en Hollande et en
Angleterre , aussi rapidemen t que possi-
ble, le produit de la collecte , d'entente
avec les Croix-Rouges hollandaise et bri-
tannique.

Les notes de 1 administration
des téléphones

sont-elles exactes ?
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Contient de la formaldé-
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; ; dans les voies respiratoires.
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GARAGE DES JORDILS
A. Bindith Cortaillod

Tél. 6 43 95
domicile 6 13 17 ^"̂ ^v

SOUS-AGENCE |Wj

I>a station-service de confiance

ÉCOLE BÏME01CT I
NEUCHATEL

Pour devenir une S E C R E TA IRE
qualifiée , fréquentez l'Ecole Bénédlct dont I
l'enseignement consciencieux prépare avec un I
maximum de chances de succès aux exigences I

de la pratique.
Cours semestriels et annuels à partir de I
Pr. 100.— par mols. Possibilité de suivre des E

'¦ cours partiels avec ou sans examens.
Enseignement du Jour et du soir

Début des cours : 16 avril
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mets apprécié  de 

tous 
les 

connaisseurs ,
Jf -*. ̂ ^ttify JPTljE Mais dans notre pays , nous aimons avan t tout
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''' R0STI BERNOISES : pour 1 personnes , coût Fr. 2—.
I k I ' S / / \ Couper en rondelles fines 1-1 14 kg. de pommes de
fi \ y M / I \ terre bouillies la veille et mettre dans une poêle à
\ V^—-̂  m I \ frire, dans de la graisse bouillante, avec 100 g. de lard
^^^ 

\&> / I \ en petits dés et environ 30 g. de beurre ; bien frire à
Tj A [ , ' , , , .- . \ petit feu pour obtenir des deux côtés une croûte
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La bonne j t âB Ê È h ,  Pour le bon
enseigne rW jRy- coHnmer çîm t

*WJTO_gi__l Rr Enseignes sur pavatex
Enseignes sous verre ^M| âp' et inscri ptions aux vernis

et inscriptions sur vitrines ^m9mr̂ luminescents

Peinture M .  THOMET FILS Ecluse 15

i SUNBEAM !3 u | ! 3
t I Y

Pour le SPORTIF &̂ Pour l'HOMME
Y D'AFFAIRES

VITESSE - SÉCURITÉ
11,5 CV. Fr. 14,150.—

AGENCES : HILLMAN - HUMBER - SUNBEAM

G A R A G E  DES POUDRIÈRES Neuchâtel
Tél. 5 27 60

/ Les bons reblochons ^I H  Maire, Fleury 16 l

Un excellent sirop contre

REFROIDISSEMENT

¦ 
F I È V R E  mT O U X H

BRONCHITE
Demandez à votre pharmacien un flacon de

Sirop du

Grandjjôpital
Mode d'emploi sur chaque flacon

EN VENTE DANS TOUTES LES PHARMACIES
Formule de feu le Dr P. Hulliger ,
médecin - spécialiste, à Neuchâtel
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Stauffer 1
Horloger j

de précision

répare bien
Atelier

et magasin
St-Honoré 12

Tél. 5 28 60
NEUCHATEL

Arrivage de divers

Poissons
de mer

frais

LEHNHERR
KMP.lt  ES

ANDRÉ PïïRSFT °p«cten
rtliJIJ'ï'î  I .oivur.! 1 Epam Meurs n. Nenrlifiti»!

Belle maculature à vendre
à l ' imprimerie  de ce journal

'VOUS APPRENEZ !̂
l'ALLEMAND, l'ANGLAIS, l'ITALlEN,

©

comptabilité, calcul, correspondance
commerciale, etc., en 6 mols (diplô-
me). Prospectus.
Ecoles Tamé Lucerne, Colre, Locarno,
Bellinzone, Fribourg.
(Par correspondance en 8-10 mois) J
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BULLETIN D'ABONNEMENT
A LA

Feuille d'avis de Neuchâtel
"t ¦ 

^^^^^_^»___ _̂

Le soussigné s'abonne dès ce jour
jusqu'au

31 mars Fr. 3.75

30 j uin » 11.50

30 septembre . . . .  » 19.20

31 décembre . . . .  » 26.20

Nom : . 

Prénom : 

«lie : 

Localité : _ 

Adresser le présent bulletin à

f , ¦
Administration de la

« Feuille d'avis de Neuchâtel»,
Neuchâtel, compte postal Vf, 

^

j p s W  Ne concerne pas les personnes
qui reçoivent déjà le journal.

La conquête du Texas n'est plus à faire

^*̂  GROS FORMAT ^^^^
f ait chaque jour des conquêtes nouvelles

4 Ŝ  ̂ ENFANTS
| V\ ^ 

de Neuchâtel et environs

%.»** Avant! Club
organise pour vous une sortie « SPORTS
D'HIVER » à la Vue-des-Alpes , où se
retrouveront les Clubs de Neuchâtel et de
la Chaux-de-Fonds.

v -

Dép art à 13 h. 45 devant la p oste,
samedi 21 f évrier.

Venez immédiatement vous inscrire dans les Bureaux
SUCHARD, à Serrières. Prix pour les membres d'AVANTI
CLUB : Fr. 3.— (goûter et assurance compris). Ceux qui ne

| sont pas encore membres versent Fr. 1.— de plus pour
l'insigne. Dernier délai : jeudi à 18 heures.

Société
de la Salle des Concerts

Assemblée générale ordinaire
des actionnaires

Vendredi 27 février 1953, à 18 heures,
à la Banque DuPasquier , Montmollin & Cie

à Neuchâtel

ORDRE DU JOUR :
1. Procès-verbal de la dernière assemblée.
2. Rapport du Conseil et de l'Office de contrôle.
3. Discussion et votation sur les conclusions de

ces rapports.
4. Nominations statutaires.
B. Divers. 

Le bilan, le compte de profits et pertes, le rap-
rrt du Conseil et celui de l'Office de contrôle sont

la disposition des actionnaires à la Banque
Du Pasquier, Montmollin & Cie, dés le 16 février
1953.

Les actionnaires qui désirent assister à l'assem-
blée' doivent déposer leurs actions à cette banque
jusqu'au 20 février 1953.

Neuchâtel, le 14 février 1953.
Le Conseil d'administration.

Sous réserve de ratification par rassemblée gé-
nérale, le coupon No 42 sera payable dès le 28 fé-
vrier 1953 chez MM. DuPasquier . Montmollin & Cie,
par Fr. 15.— brut , sous déduction de l'Impôt sur
les coupons de 5 % et de l'impôt anticipé de 25 %
soit Fr. 10.50 net.

QUE FAIRE
pour trouver du person-
nel qualifié et fidèle ?
Une petite annonce dans

les

(ttnsttdK £Jtad)ttdjteii
Miinsineen (Berne)
Tél. (031) 68 13 55

Tirage : 31,500
2 fols 10 % de rabais.

Traductions gratuites
exactes.

MARIAGE
Dame, 45 ans, présen-

tant bien , bonne ména-
gère, affectueuse, ayant
petit avoir , aimerait
rencontrer monsieur de
50 à 55 ans, sérieux, avec
situation stable, en vue
de mariage. — Adresser
offres écrites à P. G. 839
à case postale 6677, Neu-
châtel.

RÉGLEUSE
Qui apprendrait le mé-

tier à Jeune dame ayant
toujours travaillé l'horlo-
gerie ? — Adresser offres
écrites avec conditions à
L Jl. 843 au bureau de
la Feuille d'avis.
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arm°Lle Appareillage
|B| [ j m 1UU Ferblanterie

maître teinturier MMSE4 \ F- GfOSS & lIlS
I ŷ I  ̂

Installations sanitaires
5 < t  ™W C "f , ' COQ-U'INDE 249 M j  I Tout pour le bureaul# Jl 

Tél. 5 12 79 Tél. 5 20 56

Blanchisserie Populaire, Areuse - Tél. 6 3151
SERVICE A DOMICILE 

Phoi-nnnWin ^B faitBS plus d' exPérience ' PrDÎitez * CB"B ac1uisB r .. .. . . .  ."N.inarpeniene Um Radîo-Méiody Neuchâtel -i3̂ ^^
iVICIlUloCDiC Tél. 5 27 22 DANS VOTRE RéGION r i r p T o l P I T r

Decoppet frères V UILLEMIN & C,E _ 
4tt

Evole 49 - Neuchâtel COUVREUR 5 18 3 O
Evole'33 ¦¦ J.J.-Lallemand 1

Tél. 5 12 67 Tél. 5 25 75 Tél. 5 23 77 . Saint-Honoré 5

n̂ î^L.» SERRURERIE CARL DONNER & FILS Jt?Ûneuis et a occasion Toug travaux de serrurerle et réparations 3 J I X J
TOUS prix Volets à rouleaux , sangle, corde !;

M. BORNAND AUTO-ÉCOLE \™T
Poteaux 4 - Tél. 5 16 17 GARAGE TERMINUS, SAINT-BLAISE - Tél. 7 52 77

Le bon café chez le spécialiste A. Horisberger-Liischer SgSS»„4'
ROTISSERIE MODERNE ffiPIOERIE FINE Tél. 5 12 58

/g\R.KESSLER
t^yAUTO-MOTO-ECOLE
NEUCHÂTEL.0RANGERIE4-TÉL.5.44.42



DERNI èRES DéPêCHES
La finale des championnats suisses

de boxe à la Chaux-de-Fonds
Le Neuchâtelois Schweize r, champ ion suisse des p oids welters

Dimanche s'est déroulée à la Chaux-
de-Fonds la finale des championnats
suisses de boxe. Alors que l'après-midi
est réservé à la finale des juniors, la
soirée est consacrée aux seniors.

Poids mouches : Tonacini (Lausanne)
bat Sefaiess (la Chaux-de-Fonds) aux
points. Trop petit, le Ohaux-de-Fon-
nier ne peut rien contre le Lausannois,
plus scientifique .

Poids coqs : Ammanu (Bâle) , bat
Perret-Gentil (Colombier) aux points
Bien qu 'ayant le 2me et le 3me round
à son avantage , Perret-Gentil perd , son
combat pour avoir eu un avertisse-
ment . D'autre part , s'il désire arriver,
il devra boxer plus calmement, afin
que ses coups arrivent plus souvent au
but.

Poids plumes : KotnlisberRer (Genè-
ve), bat Rhyner (Mollis), aux points.
Le Gen evois, très calme et avec une
.excellente boxe, a d'emblée son adver-
saire à ea nie<rci.

Poids légers: Burkhard CWinterthuT)
¦«et proclamé champion suisse sans
boxer, eon adversaire, Fuchs (Zurich),
blessé, ne s'étant pas présenté.

Poids surléfrcrs : Goriesha.beir (Yver-
don), bat Vuilleuimier (Tramelan) aux
points. Vuilleumier a été sur la défen-
sive pendant les deux premie.rs rounds;
il ne put rattraper soin retard dans le
dernier.

Poids welters : Muller (Lucerne) bat
Notter, Zurich, aux points. Le Zuricois
fut dominé tout au long du combat.

Poids surwelters : de Podesta (Bâle)
bat Schaudt (Bâle), aux pointe. De
.Podesta , plue scientifique, gagne très
facilement.

Poids moyens : Kossfler (Olten), bat
Vaucner (Tramelan) pair arrêt de i ar-
bitre au 2me round, Vaucner ayant
été, pour la deuxième fois, hors com-
bat- , ,, • J

Le soir , la salle de la Maison du

peuple est archipleine pour les iina-
fes des seniors.

Après l'hymne national suisse et
la présentation des boxeurs, le prési-
dent de la F.S.B., M. Droz (Genève),
sacre champion suisse , sans combat ,
Cuche I (la Chaux-de-Fonds), et
Herzog (Zurich), l'adversaire de ce
dernier , Schindler (Mollis), s étant
blessé à l'entraînement.

Les finales des seniors
Mouche : Blaser (Berne) bat Moet-

teli (Zurich) aux points. Le Bernois,
dès le début , attaque à fond , ce qui
lui permet d'avoir les deux premiè-
res manches, la troisième étant al-
lée à son adversaire.

Coq : Vonlanthen (Zurich) bat
Schneuwlv (Genève) aux points. Dès
le début, "le Zuricois se fait propre-
ment contrer , mais sa réaction ne se
fait pas attendre. Le premier round
et le dernier sont à son avantage.

Plume : Vogt (Bâle) bat Frisch-
kopf (Zurich) aux points. Le Zuri-
cois prend un bon départ qui sur-
prend Vogt. Ce dernier se reprend
facilement et dominera son adversai-
re.

Légers : Un grand combat hors
championnat. La. champ ion suisse
Cuche I est opposé au Genevois Ri-
ghetti. Ces deux hommes disputent
un magnifique combat , et le match
nul est une juste décision.

Surlégers : Là également nous
avons un combat hors championnat
entre le Zuricois Herzog, champion
suisse, et Cuche II (la Chaux-de-
Fonds). Le Zuricois remporte la vic-
toire face au Chaux-de-Fonnier qui
a boxé, une catégorie au-dessus de
la sienne.

Welters : Schweizer (Neuchâtel)
bat Erb (Yverdon) aux points. Au
premier round , les deux hommes
s'étudient ; Erb, très mobile, place
quelques directs, mais Schweizer
réagit. La deuxième reprise est à
l'avantage du Vaudois. Au cours du
dernier round , Schweizer est magni-
fique et joue le tout pour le tout. A
la suite d'un beau centrage, il en-
voie Erb au tapis. Ce dernier se re-
prend , mais la victoire de Schwei-
zer est acquise.

Surwelters : Werthmuller (Soleu-
re) bat Bob (Neuchâtel) aux points.
Bob prend son combat au sérieux
et frappe fort. Le Soleurois, très so-
lide, encaisse bien. Le deuxième
round est beau , car, tour à tour, les
boxeurs marquent des points, mais

Werthmullep prend l'avantage. Bob
reprend le troisième round avec du
retard et frappe d'entrée. A son tour,
Werthmuller le menace sérieuse-
ment. Les deux boxgurs terminent
fatigués d'un combat très dur.

Moyens  : Imthurm (Schaffhouse)
bat Stôssel (Zurich ) par k. o. au 2me
round après l'avoir dominé nette-
ment au premier round.

Mi-lourds : Gyger (Brougg) bat
Meier (Zurich) aux points. Très dis-
puté, ce combat fut le plus beau. Gy-
ger a fait sensation par sa frappe
et la façon dont il récupérait.

Lourds : Martinetti (Genève) bat
Pietribiasi (Schaffhouse) aux points.
Ce combat , le dernier de la série,
verra un net avantage, tout au long
des trois reprises, du Genevois Mar-
tinetti.

La coupe inter-villes est gagnée par
les boxeurs zuricois.

rds.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 14 fé-vrier . Température : Moyenne : 0,0 ; min.:— 2,8 ; max. : 2,3. Baromètre : Moyenne :716,2. Vent dominant : Direction : est-

I nord-est ; force : faiiible depuis 14 heures.
Modéré depuis 15 h. 45. Etat du ciel :
couvert le mata. Eolalrcie depuis la h.
environ. Légèrement nuageux ou bru-
meux.

lfi février. Température : Moyenne :— 2,7 ; min. : — 4,7 ; max. : — 1,3. Ba-
romètre : Moyenne : 714,7. Vent domi-
nant : Direction : nord-est ; force : très
fort. Etat du olel : couvert.

Hauteur du baromètre réduite a zéro
(Moyenne pour Neuchfttel 719,5)

Niveau du lac, 13 U x , à 7 h. 30: 420.18
Niveau du lac du 14 fév., à 7 h. 30 : 429.17
Niveau du lac du 15 fév., à 7 h. 30: 429,16!!

Prévisions du temps : Au nord des Al-
pes, Jura et plateau , en général couvert ,
par moments un peu de neige. Forte bise.
Froid.

Joseph Stulder enlève la demi-finale
da championnat suisse aux engins

De notre correspondant sporti f  de
la Chaux-de-Fonds :

Samedi, dix des trente demi-finalis-
tes du championnat suisse aux engins
étaient réunis à la Chaux-de-Fonds,
afin d'essayer de se qualifier pour la
finale qui se disputera dans le cou-
rant du mois d'avril à Saint-Gall.

Pour îles demi-finades, deux exerci-
ces étaient prévus en supplément, soit
les exercices à mains libres et le saut
de cheval. Pour cette dernière bran-
che, elle s'est jugée en halle, l'après-
midi, et donnait les résultats sui-
vants :

Joseph Stalder, avec un saut ren-
versé, obtenait la meilleure note, 9,70.
Mais immédiatement après, nous
avions l'agréable surprise de trouver
le Neuchâtelois Winteregg — qui fai-
sait un bon début — avec 9,40, en
compagnie de Scharzentrub et de Lu-
cy. Kipfer était crédité de 9,20, alors
que les Zuricois Marti et Suter obte-
naient tous deux 9,10.

Le soir, dans la grande safe de
l'Ancien Stand, près de 1000 person-
nes étaient « entassées » pour assister
aux prouesses des «as de la magné-
sie ».

Immédiatement après la présenta-
tion des gymnastes, nous passons au
premier engin, les barres parallèles.
A part Suter qui est tombé des bar-
res, tous les autres gymnastes dépas-
sent la note 9. Winteregg, fai t un tout
beau tour et est gratifié d'un 9,40.
Schwarzentrub et Lucy obtiennent
9,60, tandis que Kipfer et Stalder font
la meilleure note : 9,70.

Au cheval-arçon, Winteregg est
malchanceux, ce qui lui vaut 8,90.
Kipfer et Lucy, dans une forme ex-
ceptionnelle ce soir, exécutent leur
exercice avec sûreté, et font respec-
tivement 9,60 et 9,70. Mais Stalder
fait sensation et son tour soulève
l'admiration du public. A l'unanimité
des trois juges, la note maximum de
10 lui est accordée.

Après ces trois premières épreu-
ves, Stalder se trouve en tête avec
29,40, . suivi de Lucy avec 28,70.
Schwarzentrub et Kipfer viennent en
troisième position (28,50), talonnés
qu'ils sont par Winteregg qui totalise
27,70.

Aux anneaux, Winteregg assure son
tour et fait 9,40. Sans croix de fer ,
Schwarzentrub fait du beau travail ;
sa note de 9,50 est méritée. Les deux
Bernois Kipfer et Lucy — quoique
leur tour soit un peu simple — tra-
vaillent proprement. Tous deux ob-
tiennent 9,50. Stalder, à nouveau, se
distingue et reçoit un 9,80.

Les exercices à mains libres nous
font connaître l'extraordinaire sou-
plesse de quelques-uns. Avec un 9,
Winteregg se maintient. Kunzler
montre une sûreté d'équilibre éton-
nante et sa note de 9,60 est méritée.
Schwarzentrub est plutôt 3a révéla-
tion de cette branche. Son exercice
soulève l'admiration de la salle et sa
note de 9,70 est peu payée, si l'on
compare l'exercice de Stalder — qui
a également des qualités — mais qui
a obtenu 9,80.

La dernière branche — tant atten-
due — est la barre fixe. Mart i ne ter-
mine pas son exercice et le jury lui
donne la note 7. Winteregg début e
bien; son travail est propre , mais son
fleurier — perte d'équilibre à la sta-
tion — lui fera perdre un demi-point
(8,80). Lucy et Kipfer font quelques
petites fautes , mais ils obtiennent
9,60 et 9,70. Schwarzentrub , avec un
peu plus de chance à la sortie, aurait
certainement fait la meilleure note ;
il obtiendra tout de même 9,40. Stal-
der fait deux fautes d'entrée, puis,
à sa station , il perd l'équilibre et
touche le sol avec la main. Note 9,20.

A part Oe champion suisse Stalder
— dont chacun connaissait les quali-
tés — les deux Bernois Lucy et Kip-
fer se sont montrés dans une toute
grande forme. Schwarzentrub — un
jeune qui fera sensation dans deux
ou trois ans — a montré des qualités
étonnantes à tous les engins. Winte-
regg a été malchanceux à deux bran-
ches.

Pour la finale, Stailder, Lucy, Kip-
fer et Schwarzentrub sont d'ores et
déjà qualifiés. Quant à notre Neuchâ-
telois Winteregg, bien qu'il passe de-
vant Arnold et Marti, sa participation

à la finale est peu probable, à moins
que Zurich et Rheinfelden n'enregis-
trent quelques défaillances. Félici-
tons-le néanmoins pour avoir atteint
les demi-finales.

Le classement de cette demi-finale
se présente donc de la façon sui-
vante:

1. Joseph Stalder , Lucerne, 58,20; 2.
ex-aequo : Robert Lucy, Berne, et Chris-
tian Kipfer , Berne, 57,20; 4. Hans Schwar-
zentrub, Lucerne, 57,10 ; 5. Arthur Hu-
ber Zurich, 55,10 ; 6. René Winteregg,
Couvet, 54,90; 7. Hans Kunzler, Berne,
54,40 ; 8. Clément Arnold, Langenthal,
53,60 ; 9. Martin Suter, Zurich, 51,70 ;
10. Samuel Martd , Zurich, 10,40.

rds.

COURS DE DANSE

EE RI CHÈME
Un cours rapide pour débutants
commence la semaine prochaine

INSTITUT : Pommier 8. Tél.-518 20

Ne négligeons pas
les refroidissements l
Bien des gens pensen t que la toux ou un
rhume n 'est rien de grave et s'en ira
tout seul. Mais les refroidissements ne
sont pas sans danger et ne doivent pas
être négligés, surtout chez les enfants ,
non seulement parce qu 'ils troublent le
repos nocturne si nécessaire, mais aussi
parc e qu 'ils d iminuen t  la résistance de
l'organisme et peuvent ainsi  étire la
cause de maladies plus graves.
Soignez donc les refroidissements tout
de suite selon cette méthode simple et
efficace : Coucher tôt le soir. Enduire
cop ieusement la poitrine , le dos et le
front  de baum e Libetrol, bien frictionner
et se couvrir chaudement. L'effe t  cal-
mant et bienfaisant se fa i t  bientôt  sen-
tir ; les huiles essentielles thérapeuti-
ques du baume Liberol traversent la
peau et parviennent rapidement au
foyer d'infection , où eilles exercent leur
action résolutive , désinfectante et ré-
chauffante. Durant la nuit  l'inflamma-
tion diminue et ile matin le patien t se
sent beaucoup mieux — le point critique
est passé. En cas de catarrhe opiniâtre ,

1 il faut répéter le traitement plusieurs
' fois.
Les frictions au baum e Liberoil appor-
tent aussi un soulagement raipide en cas
de rhumatisme et de lumbago, car elles
calment la douleur et activent en même
temps la circulation sanguin e dans îles
tissus enflammés. Ce remède aux appli-
cations mult iples  ne devrait manquer
dans  aucune  pharmacie  de ménage.  Vous
trouverez la baume Libernl dans toutes
les j oharmacies-et .drogueries.

NOUVELLES SUISSES
L'accident de Bretaye

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

A ce moment, l'écart entre les deux
patrouilles était assez important ,
comme il arrive souvent dans des
descentes raides. Ce fa i t  évita très
probablement un malheur encore p lus
grand. En e f f e t , le seul témoin de l'ac-
cident est le soldat Jaquillard , de Châ-
teau-d'Oex , qui faisait  partie de la pa-
trouille Thiébaud. Le soldat Jaquillard
a déclaré ce qui suit :

« Le soldat Zuchuat tomba dans la
descente. Au moment où je  le dépassai ,
je  vis tout à coup de la neige f lo t ter
autour de lui comme si elle venait d'être
entraînée de p lus haut , ce qui me sur-
prit. Je me retournai et j e  constatai
que mon camarade avait été emporté
par une p lanche de neige descendue des
hauteurs du Meilleret dont la corniche
avait cassé sur une distance de plusieurs
centaines de mètres , à environ 200 mè-
tres au-dessus du tracé de la piste.

» A cet endroit , le terrain form e un
entonnoir au fond  duquel la nei ge s 'était
accumulée en énormes quantités. »

La course f u t  immédiatement arrê-
tée et les secours rap idement organisés.
Un chien d' avalanches monta de Laveg,
tandis que l'aviateur Geiger , de Sion ,
survolait les lieux et parachutait des
sondes à avalanches. Ce n'est qu 'au mi-
lieu de l' après-midi que l' on retrouva ,
enfoui  sous six mètres de neige , le corps
du soldat Zuchuat , alors que celui du
sergent Rosset n'était pas encore re-
trouvé en f i n  de journée.

Premier verdict
dans le procès intenté
aux assassins du banquier

Bannwart
Le jury a reconnu

la culpabilité entière
des deux accusés

ZURICH , 15. — Samedi a pris fin la
première phase du procès contre les cri-
minels Ernest Dcubelbciss et Kurt Schiir-
mann , au cours de laquelle a été débattue
la question de leu r culpabili t é pour les
délits les plus graves qui leur sont re-
prochés, soit l'enlèvement et l'assassinat
du banquier Armin Bannwar t  et le cam-
briolage de la poste de Heinach .

Les jurés ont reçu des explications ju-
ridiques du président de Ja Cour d'assi-
ses, puis se sont retirés dans la pièce
attenante à la salle des délibérations pour
donner leur verdict.

Après une délibération assez brève, les
jurés ont reconnu la culpabili té entière
des deux accusés. Le jugement n'aura
lieu qu'à il a fin du procès , lorsqu e les
jurés auront  pris position par un deuxiè-
me verdict à l'égard des délits secondai-
res qui seront débattus la semaine, pro-
chaine , délits qui no sont pas contestés
par les accusés.

¦*• Au cours d'une manifestation orga-
nisée dimanche par l'organisation Cari-
tas, au Vlctorla-Hall , à Genève , M. Ro-
bert Schuman, ancien ministre français
des affaires étrangères, a prononcé un
discours.

* Le transport des 450 tonnes de sacs
de sable rassemblés en Suisse et destinés
à renforcer les digues des réglons côtlères
anglaises menacées, a pris fin samedi ma-
tin.

Les inondations en Angleterre
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le Suf folk en danger
LONDRES, 15 (A.F.P.). — Dans lo

Suffolk, au mord -est de la Tamise, les
travaux de colmatage des digues ont
dû être aban donnés, les autorités ayant
constaté qu 'ils ne Siéraient pas termi-
nés avant l'arrivée des hautes marées.

La Belgique en état d'alarme
BRUXELLES, 15 (A. F. P.). — La

Belgique est prête à affronter les ma-
rées. Toutes les brèches faites par la
tempête du ler février dans les digues,
ont été colmatées. On se montre con-
fian t dans la solidité de ces travaux
provisoires et on annonce que, dès le
20 février, coimmemeeront lee travaux
de remise en état définitive.

Visite anglaise aux Pays -Bas
VALKENBURG (Hollande), 15 (Reu-

ter). — Le ministre de l'intérieur de
Grande-Bretagne, sir David Maxwell
Fyfe, est arrivé, samedi, sur l'aérodro-
me de Va.lkMibuirg, ©n Hollande, afin
de visiter les régions inondées des
Pays-Bas.

Les Mau-Màu commettent
de nouveaux meurtres

Au Kenya

NAIROBI, 15 (A. F. P.). — Une
bande d'une vingtaine de terroristes
a attaqué, dans la région de Forthall,
la maison d'un maître d'école Ki-
kouyou, appartenant a l'Eglise angli-
cane africaine. Le maître d'écol e a été
déchiqueté à coups de pangas.

La même band e s'est rendue ensuite
dans la maison d'un ecclésiastique et
l'a grièvem ent blessé.

Parmi les victimes se trouvent éga-
lement deux femmes kikouyous qui
ont été coupées en morceaux.

Entr e Forthalil et Nyeri, un Euro-
péen manchot a réussi à capturer trois
terroristes d'une autre bande.

Des T>atrouiles do police et des gar-
des forestiers sont entrés en action
contre .les agresseurs à travers la forêt .
Ils en ont tué un et dispersé les autres.
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Lundi

SOTTENS et télédiffusion: 7 h., gym-
nastique. 7.10, musique champêtre. 7.15,
inform. et heure exacte. 7.20, propos du
matin. 11 h., musique pour passer le
temps. 11.45, vies intimes, vies romanes-
ques. 11.55, musique folklorique finlan-
daise. 12.15, une œuvre de Bozza. 12.44,
signal horaire. 12.45, inform. 12.55, Ryth-
mes et chansons. 13.20 , Oeuvres de Jean
Français et Pauré. 13.50, une page de Ra-
vel. 16.29, signale horaire. 16.30, de Bero-
munster : émission commune. 17.30, la
rencontre des Isolés : Mon village, de Ph.
Monnier. 18 h., Mes voyages en Egypte,
par Marguerite Glllot. 18.15, Galerie ge-
nevoise. 18.40, les cinq minutes de
l'U.N.E.S.O.O. 18.45, reflets d'Ici et d'ail-
leurs. 19.13, le programme de la soirée et
heure .exacte. 19.15, Inform. 19.25, Un Suis-
se vous parle des Nations Unies. 19.35, Le
Jeu du disque. 19.55, La Suisse au travail.
20.10, Enigmes et aventures : L'affaire Ru-
dolph, par Celle Cartier. 21.10, Voyage en
zig-zag. 22.10. Hôtes de Genève : Paul Du-
rand , compositeur et chef d'orchestre.
22.30, inform. 22.35, Pour les amateurs de
lazz-hott.

BEROMUNSTER et télédiffusion: 6.15
et 7 h., Inform. 7.15, Carnaval sud-améri-
cain. 11 h., de Sottens : émission commu-
ne. 12.15, Opérette. 12.29, signal horaire.
12.30, Inform. 12.40, concert par le Radio-
Orchestre. 13.15, Symphonie en mi bémol
majeur , de Dvorak. 13.45, Musica nova.
14 h., recettes et conseils. 14.30, Emission
radioscolaire : Johann-Rudolf Wettsteln.
16 h., une lecture. 16.30, L'orchestre Jean-
Louis. 17 h., musique de danse. 17.30, un
conte de W. Wolf. 18 h., musique pour
clavecin. 18.20, Musique populaire. 18.55,
Singt mir das Lied... 19 h., un récit. 19.30,
inform. 20.15, Extraits d'opérettes d'Of-
fenbach . 20.35, Théâtre : Vor Hundert
Jahren , de G. Lendeoff. 21.51, Boîte aux
lettres. 21.30, Carnaval , œuvres de Berlioz,
Blzet, Nielsen , Svendssen. 22 .40, chroni-
que hebdomadaire pour les Suisses à l'é-
tranger. 22.15 , inform. 22.20, musique
contemporaine.

N ouvelles sp ortives \

PALACE ""̂ ^̂ ^ ™
AUJOURD'HUI

MATINÉK A 14 H. 30
EN SOIRÉE A 20 H. 15

Manon des sources
de

MARCEL PAGNOL

15 h. REX 20 h. 30
AUJOURD'HUI i

EXCEPTIONNELLEMENT
SOUVENIRS PERDUS

Un triomphe justifié !

Hôtel City, (.Stock
Heute Abend, 20.15 Uhr
Juristische Plauderei von Dr. lur.

R. Portmann ùber

Das Wichtigste zum Erbrecht
Eintrltt frel, auch fur Nicht-Mttglieder

Deutschschweizer-Verein Neuchâtel

Tempête de neige
sur Alger

ALGER, 15 (A.F.P.). — Une tempête de
neige comme on n'en a pas vu depuis
1933 s'est abattu e sur Alger et sa ban-
lieue. La neige s'est accumulée sur les
sommets et sur les hauts plateaux. Sur
le littoral de l'est constantinois , la tem-
pérature s'est brusquement rafraîchie et
il neige pour la deuxième fois cet hiver
isur Bugeaud ; la neige couvre les som-
mets de l'Edough et des montagnes de la
région , alors que dans la plaine, la pluie
n'a pas cessé depuis samedi.

RABAT, 15 (A.F.P.). — La neige est
tombée sur une grande partie du Maroc
du nord et du Maroc central. Taza était
dimanche matin recouverte de neige, ce
qui est exceptionnel.

La station des sports d'hiver d'Ifrane
où l'on enregistre moins 13 degrés, a été
bloquée , et celle de Michliffn est égale-
ment isolée depuis samedi. Tous les chas-
se-neige utilisables ont été mis en ser-
vice, de nombreuses voitures parties pour
le week-end étant immobilisées par la
neige .

La neige
sur l'Afrique du Nord

Le « premier » belge
a rendu visite au roi

Baudouin
en convalescence

sur la Côte d'Azur
BRUXELLES, 16 (A. F.P.). — M.

Jean van Houtt e, premier ministre
de Belgique, est arrivé en fin d'après-
midi à Bruxelles, venant de , Nice où
il a rendu visite dimanche au roi Bau-
douin .

A ea descente d'avion, M. van
Houtte a déclaré qu© son voyage effec-
tué en compagnie du chef du cabinet
du souverain, avait pour but de tenir
le roi au courant dos affaires de l'état.
Il a ajouté que la convalescence du
roi ee poursuivait normalement, maie
que le souverain devrait probable-
ment demeurer encore quelque tempe
sur la Côte d'Azur.

Surprise à Bruxelles
BRUXELLES, 15 (A.F.P.). — Le

voyage raipide et inattendu du premier
ministre van Houtte à Nice, où il a
rendu visite au roi Baudouin , a suscité
quelque sutrprise à Bruxelles.

Cependant, dams les milieux autori-
sés, on ee contente de déclarer que ce
voyage entre dans le cadre des activi-
tés normales du (premier ministre qui
voit , en effet, le souverain chaque
semaine et il est normal, ajoute-t-on,
que ce contact personnel soit maintenu
pendant la convalescence du roi sur la
Côte d'Azuir. Cependant certaine ob-
servateurs estiment que cette explica-
tion laisse un certain nombre de points
dans le vague.

A KARTHOUM, trente mille person-
nes ont célébré samedi la signature
de l'accord anglo-égyptien sur le Sou-
dan .

EN ANGLETERRE, le bourgmestre
de Berlin-Ouest, M. Reuter. est arri-
vé a Londres. Il séjournera une semai-
ne en Grande-Bretagne.

AU LIECHTENSTEIN, le peuple a
élu dimanche son nouveau Landtag.
La nouvelle Chambre garde la même
proportion que jusqu'Ici : 8 représen-
tants du parti bourgeois contre 7 re-
présentants de l'Union patriotique.

BASKETBALL

La Fédération suisse communi-
que que Mlle Claudine Clôt , du Neu-
châtel-Basket, a été sélectionnée
comme arrière de l'équipe suisse qui
se déplacera au mois de mars pour
les championnats du monde de bas-
ket à Santiago-du-Chili.

SKI

Le Ruban blanc de
Saint-Moritz

Voici les meilleurs résultats du slalom
qui s'est déroulé dimanche à Saint-Mo-
ritz :
j 1. Fredy Rubi , suisse, 49"2 et 54"9, temps
total 104"1; 2. Stlg Sollander , Suède, 49T,7
et 54"5, temps total 104"2 ; 3. Ake Nilsson,
Suède, 49"1 et 55"3, temps total 104"4 ;
4. Karl Gamma, Suisse, 104"9 ; 5. KJell
Englun , Suéde, 105"6.

Seniors : 1. Hans Bruesch , Arosa , 125"9 ;
2. Sepp Wittenwiler , Krummenau , 132"2 ;
3. Walter Bellna, Saint-Moritz , 136"9.

Juniors : 1. Adriano Testa, Saint-Moritz,
133"8 ; 2. Bruno Locher , Saint-Moritz ,
135"3 ; 3. H. Satub, Sils, 142"5.

Dames : 1. Monique Lafont, Suisse,
59"4 et 67"1, temps total 126"5 ; 2. Ingrid
Englund , Suède, 126"8 ; 3. Lina Gale,
Etats-Unis, 133"1.

COMBINÉ ALPIN. — Elite messieurs :
1. Rubi, Suisse, 0 p. ; 2. Karl Gamma,
Suisse, 0,53 ; 3. James Couttett- France,
2,15-; 4. S. Sollander , Suède, 4,54; 5. A.
Nilsson , Suède, 9,16.

Dames : 1. M. Lafont, Suisse, 0,07; 2. I.
Englund, 1,96.

Une basketeuse
neuchâteloise sélectionnée

CARNET DU JOUR
Aula de l'université : 20 h. 15. Erasme en

face de la Réforme.
Cinémas

Théâtre : 20 h. 30. Trafic et contrebande.
Kex : 15 h. et 20 h. 30. 'Souvenirs perdus.
Studio : 20 h. 30. Les Belles de nuit.
Apollo : 15 h. Fanny.

20 h. 30. Show Boat.
Palace : 14 h. 30 et 20 h. 15. Manon des

sources.

Le secrétaire de la G.G.T.
serait en désaccord

avec le parti communiste
PARIS, 16 (A.F.P.). — Sous le titre

¦se Benoît Frachon », secrétaire général
de la Confédération du travail, n'est
plus d'accord avec la « .ligne » du parti
communiste », le quotidien le « Figaro »
publie un long article sur ce que
î'« Humanité », organe du parti commu-
niste, « refuse , dit-il, de dire à ses lec-
teurs ».

c II y a (longtemps , écrit le « Figa-
ro », que le désaccord de Benoît Frachon
est ne. Dès 1951, l'actuel grand maître
de la C.G.T. a manifesté son opposi-
tion à toutes les grèves politi ques. C'é-
tait devenu une mode dans les syndi-
cats dirigés par les communistes d'or-
donner des arrêts de travail d'un quart
d'heure, d'organiser des manifestations
« sur le tas » ou des « journée s d'aver-
tissement», à propos de tout et de rien.
Tout vieux et ardent communiste qu 'il
soit, Benoît Frachon donna un avertis-
sement : « Avec nos mots d'ordres désor-
donnés, vous émoussez l'arme de la
grève, il faut  cesser cette « gymnas-
tique ». A l'exception de Jacques Du-
clos, vieux routier comme lui , 'les prin-
cipales têtes du parti le contredirent .

» Frachon sait (et il l'a déclaré) que
la C.G.T. a perdu 100.000 adhérents pen-
dant le second trimestre de 1952 du seul
fait de la politi que du parti. »

Le pétrole iranien
du « Miriella » est mis

sous séquestre à Venise

Pas de chance !

VENISE, 15 (A.F.P.). — Après vingt-
cinq jours de navigation , le pétrolier
italien « Miriella », qui transporte une
cargaison de pétrole bru t persan , est ar-
rive à Venise. Il a commencé à déchar-
ger, dans un dé pôt du port-franc, le
pétrole qu'il a ramené d'Abadan.

On signal e l'arrivée à Venise de MM.
Kennet Parke, de Londres, et Pasquale
Chiomenti, de Rome , représentant de
l'Anglo-Iranian-OH Company.

La saisie de la cargaison de pétrole
a été demandée au président du tribu-
nal de Venise par M. Pasquale Chio-
menti , au nom de l'A.I.O.C. Le président
du tribunal a ordonné la mise sous sé-
questre provisoire pendant  quinze jours
du chargement du « Miriella ».

Première session
du Conseil nordique

à Copenhague
COPENHAGUE, 16. — Le rêve de plu-

sieurs siècles de ^constituer un ...parle-
ment nordi que commun s'est approch é
vendredi matin de sa réalisation par l'ou-
verture de la première session du Conseil
internordique. Seize ministres d'Etat
nordi ques et ministres des affaires
étrangères , ainsi que 63 parlementaires
se sont réunis dans la salle de la Cham-
bre à Copenhague et se sont constitués ,
sous la présidence de M. Buhl, ancien
ministre d'Etat , qui a été nommé pré-
sident de l'Union parlementaire nor-
dique.

La séance a été ouverte par le roi
. Frédéric IX.

EN HONGRIE, la pénurie de denrées
alimentaires se fait de plus en plus
sentir. Certaines parties du pays se-
raient touchées par une véritable fa-
mine.

AU JAPON , le général Maxwell Tay-
lor a déclaré à Tokio que la Sme ar-
mée américaine en Corée, dont il vient
de prendre le commandement, était
prête à battre l'ennemi n'importe
quand.

EN CORÉE, 16 superforteresses vo-
lantes ont largué 160 tonnes de bom-
bes sur trois object ifs de la région de
Sinan .jii . Lo port de Wonsan a égale-
ment été bombardé . H le sera encore
aujourd'hui.

EN ESPAGNE, si l'on en croit
l'Agence française de presse, le gou-
vernement aurait augmenté ses exi-
gences pour la cession de bases aé-
riennes et navales aux Etats-Unis.

Une nouvelle vague do frolld s'est
abattue sur la Péninsule.

EN HONGRIE, la pénurie de denrées
alimentaires se fait de plus en plus
sentir. Certaines parties du pays se-
raient touchées par une véritable fa-
mine.

AU JAPON , le général Maxwell Tay-
lor a déclaré à Tokio que la Sme ar-
mée américaine en Corée, dont il vient
de prendre le commandement, était
prête à battre l'ennemi n'importe
quand.

EN CORÉE, 16 superforteresses vo-
lantes ont largué 160 tonnes de bom-
bes sur trois object ifs de la région de
S i n a n j u . Lo port de Wonsan a égale-
ment été bombardé . H le sera encore
aujourd'hui.

EN ESPAGNE, si l'on en croit
l'Agence française de presse, le gou-
vernement aurait augmenté ses exi-
gences pour la cession de bases aé-
riennes et navales aux Etats-Unis.

Une nouvelle vague do frolld s'est
abattue sur la Péninsule.

EN IRAN, 40 soldats, un colonel et
un lieutenant ont été tués dans une
embuscade tendue par des éléments des
tribus « baktiarys », dans lo Kouzis-
tan .

Le bilan des victimes du séisme de
Tourout s'élève a 971 morts.

EN FRANCE, MM. René Pleven et
Georges Bidault sont rentrés do Lon-
dres. Ils ont déclaré qu 'ils avalent eu
lo temps de faire avec leurs collègues
anglais un tour ^d'horizon complet
« qui sera certainement très fruc-
tueux ».

Un incendie s'est déclaré dans un
hôpital psychiatrique de Toulouse.
Neuf sauveteurs furent brûlés.

Le troisième congrès du Comité d'ac-
tion de la Résistance s'est ouvert à Pa-
ris sous la présidence de M. Georges
Bidault .

EN ALLEMAGNE OCCIDENTALE,
M. Adenauer a qual i f ié  d'inacceptable
la note française sur les protocoles an-
nexés au traité de Paris.

EN INDOCHINE , lo maréchal Juin
est arrivé dimanche à Saigon.

AUX ETATS-UNIS, l'Agence juive
pour la Palestine a annoncé samedi la
convocation d'un congrès juif mondial
qui se tiendra en mars prochain en
Europe pour étudier le problème posé
par l'antisémitisme soviétiquer

EN ITALIE, cinq bandits, armés de
mitraillettes, ont attaqué une banque
en plein centre de Milan. Ils ont réus-
si) à prendre la fuite en emportant sept
millions do lires.

Le mauvais temps sévit sur toute la
Péninsule. L'on signale des victimes et
des déir.tts.

EN TURQUIE, une mission miaitalre
yougoslave est arrivée samedi à An-
kara.

EN RUSSIE, l'ancien ministre juif
liow Mechlis, qui est décédé vendredi
à l'âge do 64 ans, a eu dimanche des
obsèques nationales à Moscou.

BRIDGE

Le « Challenge du Jura », organise
par le Club de bridge de Neuchâtel,
s'est disputé, pour la seconde an-
née, samedi à Bienne.

La lutte fut plus acharnée que l'an
dernier et, après les 60 donnes chau-
dement disputées, deux équipes «out-
siders » du Club de bridge de Neu-
châtel ont finalement emporté la par-
tie, ma'Tgré la vigoureuse résistance
du Club de bridge de Bienne, qui ne
succombe que de bien peu, car si les
dieux équipes de tête de Neuchâtel
totalisent 451,5 points, les deux équi-
pes maîtresses de Bienne ont un to-
tal de 449,5 !

Il faut noter également le réveil
étonnant de la première équipe de So-
leure, en seconde manche.

Classement général : 1. Mme Hofer - L.
Worpe, Neuchâtel , 229 p. 54,5 %; 2. Mme
et M. Mercerat , Bienne, 226 ,5 p. - 53,8 % ;
3 Mme et M. Huber , Bienne, 223 p. -
83,1 % ; 4- Mme Llenhard - Mlle Schlupp,
Neuchâtel, 222 ,5 p. - 53 % ; MM. Niggli-
Zlmmermann , Soleure, 222,5 p. ; 6. Mme
et M. Naville, 218 p., etc.

Le « Challenge du Jura » reste donc
pour une année au Club de bridge
de Neuchâtel,

¦Éi. I

Le Challenge du Jura

La première épreuve de la Coupe
Femina , organisée à Abetone , s'est
terminée samedi par la victoire de
Madeleine Berthod dans le slalom
spécial , dont voici le classement :

1. Madeleine Berthod , Suisse, 1*
56"2 ; 2. Celina Segi , Italie , 2'0"3 ;
3. Ida Schopfer , Suisse, 2'3"1.

Victoire
de Madeleine Berthod

à Abetone

m m Aula de l'Université

Lundi 16 février 1953, à 20 h. 15

Cinquième conférence universitaire

Erasme
en face de la Réforme

par
M. Jean-Daniel BURGER

professeur à la Faculté de' théologie
@03RÉB,l!JBRE



Au tribunal militaire
de division 2 A

Le tribunal militaire de la 2me division
s'est réuni vendredi , à Neuchâtel pour une
seconde audience , sous la présidence du
lieutenant-colonel Duruz, grand juge,
d'Estavayer. Le major Hof , de Berne , fonc-
tionnait comme auditeur.

Du camping en gris-vert
qui finit mai

En août 1952, les hommes de la cp.
rens. 8 effectuaient leur cours de répé-
tition. Le 30 août, par temps très plu-
vieux , ils soupalent sous les tentes, éclai-
rées par la lampe d'ordonnance à bougie.
Dans une de celles-ci , les hommes jugè-
rent que la lumière était par trop parci-
monieuse. Un des occupants , le tf. H. eut
l'idée d'y installer une seconde lumière.
H se procura une bougie. Son camarade,
le tf. A., la fixa sur le goulot d'une bou-
teille. Il semblerait , d'après les données
de l'enquête , que ce serait le tf. Gr. qui
aurait allumé la bougie , mais si tous ces
hommes étaient pressés d'avoir de la lu-
mière dans leur tente , ils semblent bien
moins enclins à faire aujourd'hui la lu-
mière sur leur rôle.

L'accusation considère ces trois accusés
comme coauteurs du délit d'incendie par
négligence ayant provoqué des pertes de
plusieurs centaines de francs.

Le tf. L. semble avoir toléré la présence
d'un feu ouvert à proximité de la paille ,
ceci contrairement aux ordres formels
donnés aux hommes à l'appel principal.

Le sgt B. qui fonctionnait comme sgtm.
était chargé de surveiller l'exécution des
ordres donnés et du bon ordre dans le
camp. Il a vu cette lumière supplémen-
taire et n'a pas fait éteindre la bougie.

Quant au tf. Gr. 11 semble être resté le
dernier éveillé en présence de cette bou-
gie allumée et n'a rien fait pour l'étein-
dre.

Nous nous trouvons donc, en fin des
débats, en présence de 5 coaccusés contre
lesquels l'auditeur requiert des peines
d'emprisonnement variant entre 8 et 15
jours, sauf en ce qui concerne L. pour le-
quel il demande des arrêts de rigueur.
Cette grave Inobservation de prescriptions
de service aurait pu avoir des conséquen-
ces graves pour la vie ou l'intégrité cor-
porelle des hommes logés sous cette ten-
te. L'incendie a été découvert « In extre-
mis » par une patrouille qui a donné
l'alarme.

Le tribunal militaire acquitte purement
et simplement les tf. L. H., et A., ainsi que
le cpl. J. Il retient contre le tf. G. le dé-
lit d'incendie par négligence et contre le
sgt B., celui d'inobservation de prescrip-
tions die service et les condamne à 10
jours d'emprisonnement, avec sursis pen-
dant deux ans.

Le fus. B. P., habitant le Jura bernois ,
qui devait comparaître pour répondre de
son défaut au cours de répétition de
1951, n 'est pas présent. Après l'audition
d'un témoin , il est condamné par contu-
mace à l mois d'emprisonnement pour
Insoumission.

/ ^J  ̂,x/

Enfin quatre militaires, actuellement à
l'étranger, sont condamnés par défaut ,
pour Insoumission et inobservation de
prescription de service , à des peines va-
riant entre 15 Jours et 10 mois d'empri-
sonnement.

Alors que la section de Neuchâtel du
parti socialiste a déjà désigné son can-
didat , M . Jean Linigor , pour l'élection du
Conseil d'Eta t, les socialistes de la Chaux-
de-Fonds choisiront le leur au début de
cett e semaine.

Il avait été question de M. Gaston
Schelling, président du Conseil commu-
nal. On apprend qu 'il a renoncé défini-
tivement à une candidature. Sa décision
est dictée par son désir de rester à son
poste dans ia métropole horlogère et par
d'impérieuses raisons de santé. M. Schel-
ling, en effet , a été sérieusement malade
récemment et , actuel lement , il fa i t  un
séjour de convalescence dans le Midi .

Le candidat  des socialistes de la Chaux-
de-Fonds sera vraisemblablement  M. An-
dré Sandoz, chancelier communal, dépu-
té et conseiller à la cour de cassation

M. Gaston Schelling
renonce a. une. candidature

au Conseil d'Etat

CHRONIQUE MUSICALE

Concert
du « Wiener Oktett »

Il n'est pas* nécessaire d'ajouter grand-
chose , en ces colonnes , au plaisir certain
éprouvé par chaqu e auditeur en cette
soirée. Depuis quelques années déjà , l'art
du « Wiener Oktett • s'est imposé à l'Eu-
rope, et nous l'avons retrouvé dans sa
totalité , dans sa fraîcheur et sa lumiè-
re, dans la grâce profonde de sa vita-
lité autrichienne.

Un compositeur français est venu nous
entretenir , il y a quelques jours , de la
« spir i tual i té  » de la musique  et de sa
musique. Ni Mozart , ni Schubert n 'ont
jamais parlé de cel a, ni aucun des grands
musiciens ; mais leur musique est vie ,
tout e la vie dans sa p lén i tude  et son
plu s riche épanouissement ; elle est ma-
tière et esprit , corps et âme et ne con-
naît aucune « spiritualité » , aucun dé-
poui l lement  restr ict ifs .

Ce « Divert issement  » de Mozart , cet
c Octuor ' de Schubert , cette interpréta-
tion à nulle autre pareille ravissent et
nos sens et notre coeur. Notre esprit cer-
tes, mais notre corps aussi y trouvent
une nourriture que les réjouit et les ras-
sasie. Car la vra ie musique ne div ise
pas, mais harmonise  nos contraire s —
si nous la laissons agir sur notre être
tout entier.

Et c'est bien ce que nous s ign i f ia ie n t
chaque phrase , chaque accord , chaque
ry thme de ces deux chefs-d ' œuvre , l'a t t i -
tude et le moindre  geste des mu siciens ,
le lyrisme admirable de leu r interpré-
tation. Que dire encore que l'auditeur
n 'ai t  saisi et ne garde précieus ement en
lui ? — si ce n 'est , une fois de plus, no-
tre profonde  reconnaissance à _ ce par-
fa i t  et ha rmonie ux  groupe d'artistes qui
incarne, avec le naturel de la race, la mu-
sique de chambre dans ce qu'elle a rie
plus p énétrant.

Aux o v a t i o n s  sans f in du public , le
«Wiener Oktett . voulut bien répondre
encore par une page savoureuse d un
compositeu r autrichien contempora in.

J. -M. B.

Petit début d'incendie
ai l'église catholique

Dans la nuit de samedi  à d imanche ,
les agents  des premiers secours sont in-
tervenus à l'église catholique où du feu
était signalé au sous-sol. Il s'agissait dun
retour  rie f lammes à la chaudière à ma-
zout. Un agent , muni  d'un masque , maî-
trisa ra p idement  le feu avec la lance à
brouil lard . .Il n 'y a pas eu de dégâts.

Collision a, la place Plaget
Une auto qui débouchai t  de la ruelle

du Por t sur la place Plaget, dans la nu i t
rie vendredi à samedi , à m i n u i t  et demi,
est entrée  eu col l i s i on avec une voiture se
d i r i gean t  vers le faubourg

^
du Lac. Il n'y

a eu que des dégâts'màJBeSioTi-.

Lfl VILLE . |

lie retour de la délégation
de la Fête des vendanges

au Carnaval de ÎVice
La délégation du comité de la Fête d«s

vendanges, qui avait été invitée au Car-
naval de Nice , est rentrée hier après-
midi. Comme on le sait , elle était compo-
sée de MM. Ernest Kaiser , Henri Schaef-
fer et Pierre Court. Les représentants
neuchâtelois étaient les hôtes du comité
des fêtes du Carnaval avec des déléga-
tions de Suède, de Belgique, d'Italie, d'Es-
pagne , de Zurich et de Genève. Us furent
enchantés des diverses festivités carna-
valesques, dont les sommets étaient le
cortège du dimanche 8 février auquel
participait la fanfare de Bou dry — et le
corso avec bataille de fleurs qui se dé-
roula jeudi dernier. Notre Fête des ven-
danges était représentée dans ce corso
par un landau fleuri dans lequel avaient
pris place Mlles Court et Schaeffer, en
costumes neuchâtelois.

Les délégations étrangères furent re-
çues mercredi après-midi au palais Mas-
séna par M. Médecin , député-maire de
Nice, auquel la délégation neuchâteloise
remit , comme don à la ville, une gerle
contenant des bouteilles de vin de Neu-
châtel et du chocolat. Une poupée cos-
tumée en Neuchâteloise fut offerte au
comité des fêtes du Carnaval .

L'accueil de Nice fut chaleureux, com-
me on peut en juger d'après les lignes
que consacr e le journal « Nice-Matin »
à la participation de la fanfare de Bou-
dry au cortège :

Sans doute le succès des grands chars
f u t  grand. Ma is ce sont p eut-être sur-
tout les groupes isolés qui ont monopo-
lisé l' attention du public.

Il y eut ein e f f e t  des initiatives f o r t
heureuses et parfois  même de vraies
trouvailles. Tel f u t  le cas de la f a n f a r e
de Boudry, d' une cocasserie rabelaisien-
ne. Cette musique , composée d'hommes,
tous déguisés en femmes — f o r t  bien
d'ailleurs — traversait le corso au mi-
lieu d' un éclat de rire continu. L' e f f e t
comique était en e f f e t  irrésistible et la
vue de ces « femmes  », dans leurs atours
endimanchés , marchant au pas caden-
cé et soufflant avec une vigueur qui ne
se démontait pas , dans leurs instru-
ments, avait de quoi dilater la rate.

Le voilà bien le bon carnaval !
Un accident de luge

M. E. Z., domicilié à l'Ecluse, a été vic-
time, hier après-midi, d'un accident de
luge, au Plan. Souffrant de douleurs au
thorax, il a été transporté à l'hôpital des
Cadolles.

1 VICRIOBLE
AUVERNIER

Une auto s'emboutit
dans un arbre

Hier vers 15 h . 15, entre la Station
vlticole et le Grand-Ruau, une voiture
se dirigeant vers Neuchâtel s'est em-
boutie dans un arbre, à droite de la
chaussée. Elle était pilotée par M.
B. G. de Neuchâtel, actuellement nu
service militaire , qui fut  blessé super-
ficiellement au visage et aux mains,
alors que sa fiancée avait perdu con-
naissance. Elle fut  transportée par un
automobiliste complaisant à l'hôpital
Pourtalès, où on a diagnostiqué une
forte commotion.

Quant à l'origine de l'accident, lo
conducteur dit avoir été victime d'un
malaise et ne s'être pas rendu compte
du danger . Il n 'a donné aucun coup de
frein. La gendarmerie a l'ait les cons-
tatations.

La voiture, qui avait le capot en-
foncé et la roue avant droite faussée,
a été remorquée dans un garage.

Ca cause d'un affaissement
de la chaussée

(c) Comme nous l'avons signalé , un af-
faissement de la route cantonale  du haut
s'est produit  au nord-ouest du c imet ière .
On a pu découvrir l'or igine de cet e f fon-
drement , dont pât i ront  les deniers  com-
munaux.  U s'agit de la rup tu re  d'une con-
duite  d'eau. L'eau a creusé peu à peu une
grosse poche sous la route qui , mercredi
après-midi , s'écroula. L'on devina ce qui
allait se produire quand on remarqua
dans la route un .trou de dix cent imètres
de diamètre, mais il était trop tard pour
éviter ee qui s'est produi t .

La remise en état d' une par t ie  de la
chaussée a été entreprise i m m é d i a t e m e n t
et le travail était term iné samedi soir.
La conduite d'eau dé fa i l l an t e  sera ins-
pectée sur tout son parcours.

^̂A/amĉ ^cm
Monsieur et Madame

Jean-Pierre PIEREN-MATTHEY ont
la Joie d'annoncer la naissance de
leur fils

René-Pierre
15 février 1953

Savagmler Landeyeux

Roger , José et Roland PERSOZ
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de leur petite sœur ,

Eliane-Huguette
13 février 1953

Maternité Cressier
(Neuchâtel)

Monsieur et Madame
Paul C'ASTELLA - FLUCK et leur pe-
tite Jcstane .ont la grande Joie d'ain-
norucer la naissance de leur petit fils
et frère

Laurent-Michel
14 février 1953

Clinique Beaulieu - Avenue Dubois 21

Madame E. PET1TP1KKRE-LADAME
a la grande joie d'annoncer à ses pa-
rents et a.mls la naissance de son
arrlère-petlte-flUe

Béatrice-Antoinette Verdan
13 février 1953

Tunis Genève
Route de Malagnou 53

Les communications, qui avaient été coupées par la neige
ont été rétablies en général dans tout le haut Jura

La route de la Tourne
a été dégagée

La route les Ponts-de-Martel - la Tour-
ne qui avait été bloquée depuis lundi soir
par les amas de neige a enfin pu être ou-
verte vendredi soir par les chasse-neige
de l'Etat. L'autobus postal le Locle - Neu-
châtel via la Tourne a circulé normale-
ment samedi et dimanche. Mais hier, une
bise violente soufflait sur le plateau de la
Tourne et on craint que les menées n'In-
terrompent de nouveau le trafic lundi.

A la Vue-des-Alpes
La route de la Vue-des-Alpes, qui avait

été tenue constamment ouverte pendant
toute la semaine dernière, a été élargie
hier matin par la fraiseuse de l'Etat, de
sorte que la circulation put s'écouler nor-
malement. Il y eut dimanche un trafic
relativement intense par suite du con-
cours international de saut au Locle.

A Tête-de-Ran
A Tête-de-Ran , l'affluence des skieurs

était moyenne. La neige s'est heureuse-
ment quelque peu tassée sur les chemins ,
de sorte que la liaison entre l'hôtel et le
Val-de-Ru z peut se faire plus facilement.
Mais pour le moment , les traîneaux ne
peuvent pas encore passer . Aussi pour
assurer son ravitai l lement , le tenancier
de l'hôtel s'est-il enten du avec des jeu-
nes skieurs de Neuchâtel qui , montant
skier mercredi après-midi , emporteront
avec eux des denrées alimentaires pour
l'hôtel.

Après un ravitaillement
par avion

Le tenancier ne pense pas avoir be-
soin de nouveau d'un secours par la voie
des airs. A propos du vol du pilot e Gei-
ger , s ignalons que le tenancier de l'hôtel
de Tète-de-Ran s'était adressé en pre-
mier lieu à la Transair à Planeyse. La
Compagnie neuchâteloise qui aurait très
bien pu se charger de l'opération , dut ré-
pondre négat ivement  parce que l'aéro-
drome de Planeyse est interdit au vol
pendant  le jour et que les Prés-d'Areuse
ne sont .pas utilisables non plus , à cause
de la neige. C'est la raison pour laquelle
il fal lut  s'adresser à Sion... Ajoutons que
les travaux de conception , de réalisation
et de montage du train d'atterrissage
spécial skis-roues de l'appareil du pilote
Geiger ont été entièrement effectués dans
les ateliers de Transair à Planeyse.

Avalanche sur la voie
près de Roveresse

(c) Samedi mat in , par suite d'une ava-
lanche sur la l igne , les Verrières - Tra-
vers , entre les deux tunnels (près de
Bovoresse gare), les trains 1482 et 1484
ont eu des retards de 14 à 16 minutes .
Grâce à la prompte interventi on des ou-
vriers de la voie , le trafic normal fut ra-
pidement rétabli.

Une cinquantaine d'autos
bloquées dans la neige

près d'Yverdon
Notre correspondant de Lausanne

nous t é l ép hone :
A la suite de fortes « menées » provo-

quées nar une bise violente dimanche
soir , dans la réeion d'Yverdon , toutes
les routes conduisant dans cette ville par
Cossonay et Echallens , sont bloquées. Une
cinquanta ine  de voitures ont été prises
dans les neiges un quart d'heure après
le passage du triangle.

A 23 h. 30, on avait encore beaucoup
de peine à dégager toutes ces voitures.

La gendarmerie vaudoise avait placé
des agents à la sortie de la ville pour
déconseiller aux automobilistes de con-
t inuer  leur chemin. Sur 560 véhicules , 30
seulement ont tenté leurs chances...

Dans la région de Bienne
Des accidents de ski

(c) Samedi  en f in d'après-midi , la fem-
me de M. Kr i l l  ,avocat , s'est cassé une
jambe dans la foret de Beaumont.  L'am-
bulance  m u n i c i p a l e  l'a transportée à la
cliniqu e Seeland .

Peu après , l'ambulance devait repartir

chercher un skieur qui avait fait une
chute à la Combe-d'Evilard et s'était
également cassé une jambe. Il a dû aussi
être hospitalisé.
Quand la neige tombe du toit
(c) Dimanche, une grand-maman passait
sur le trottoir à la rue Dufour , à Bien-
ne, tenant sa petite-fille, âgée de cinq
ans, par la main. Soudain , une masse de
neige se détacha d'un toit , lui tomba sur
la tête et la projeta à terre. La victime
de cette mésaventure fut relevée éva-
nouie et conduite dans une maison voi-
sine où elle reçut les ,soins nécessaires.
Elle put heureusement regagner ensuite
son domicile , mais elle souffrait d'un
violent mal de tête.

Quant à la fillette , entraînée à terre
par la chute de sa grand-mère, elle s'en
tira sans autre mal que la peur. La pro-
priétaire de l'immeuble en cause fit im-
médiatemen t déblayer la neige sur le
toit.

La situation
sur le plateau de Diesse
La route Diesse - Douanne

est rouverte
(c) Après un travail acharné, les équipes
d'ouvriers de la voirie , étant renforcées et
munies d'une moderne fraise à neige ve-
nue du canton de Bâle , le tronçon de rou-
te Nods-Diesse a pu être ouvert vendredi
soir. Samedi matin , le premier autobus
postal reliait Douanne par Lamboing.

Mais les communications ne sont pas en-
core rétablies entre Nods et Lignières ,
ainsi  qu 'entre Lamboing et Prêles.

Notons que, contrairement à ce que
nous avons relaté, le courrier postal a été
distribué à Nods tous les jours sans in-
terruption, par le facteur qui faisait sa
tournée à skis.

La circulation des trains
dans le Jura français

Seuls les autorails sont encore
détournés via Genève

La mise en service d'un grand chasse-
neige du type • Rotary » venu de la Hau-
te-Savoie et qui est semblable aux chas-
se-neige que les C.F.F. uti l isent  sur la
ligne du Gothard , a permis de déblayer
complètement la double voie entre Bou-
jailles et Pont-d'Héry. La S.N.C.F. peu t
assurer désormais le passage de tous les
trains entre Vallorb e et Dijon , à l'excep-
tion toutefois des autorails Dijon - Lau-
sanne et retour , qui ne peuvent emprun-
ter ce secteur à cause de la glace qui ris-
que de les faire dérailler, notamment aux
passages à niveau. En conséquence , les au-
torails doivent encore être détournés par
Genève et Culoz , ce qui accroît de deux
heures la durée du trajet Lausanne - Di-
jon.

TVantr p nnr t . la c i rcula t ion des t ra insD'autre part , la circulation des t ra ins
n'a pu reprendre samedi comme on l'es-
pérait entre le Locle-Ville et Morteau.

Quand la neige recouvre tout
le canton, les bêtes des bois ont faim

Actuellement , fait  assez rare et gé-
néralement  de moins longue durée , tout
le canton , des montagnes  au bord du
lac , est couvert de neige , Cette s i tuat ion
est tragique pour les bêtes des bois , qui
ne savent plus où trouver leur nourr i-
ture. Aussi , dans bien des villages , le
r av i t a i l l emen t  des chevreuils  a-t-il été
entrepris , comme on peut le voir sur
notre photographie, où des écoliers des

Des écoliers des Verrières vont déposer du foin pour les chevreuils
à l'orée du bois.

Verrières par ten t  en caravane dé poser
du foin pour les chevreuils à l' orée du
bois.

Le service cantona l  de la chasse se
préoccupe aussi de la n o u r r i t u r e  des
chevreui ls , et M. A. Quar t ie r , i nspec teur
de la chasse, nous a donné quel ques
rense ignements  à ce propos. Dans  les
Montagnes ,  il y a assez peu de bêtes, et
elles réussissent à se m a i n t e n i r  ; mais
dans la région de Chaumont  (côté du
Val-de-Ruz comme côté du lac) il y a
des troupeaux entiers que le service de

i les hommes sont obligés ma in t enan t
I d' ut i l iser  les raquet tes , sans lesquelles
i ils enfonceraient jusqu'au ventre dans

la neige. Quant  au ski. il est difficile-
I ment  prat icable  en pleine forêt.

Jusqu 'à main tenan t , il n 'y a pas en-
J core rie grosses pertes à déplorer. Des
i bêtes se laissent  prendre ,  mais il faut
, pour cela qu 'elles soient  très af fa ib l ies

ou malades , et dans la p lupart des cas
elles crèvent dans les vingt-quatre
heures.

I M.

'la chasse se charge de ravitailler. Dans
le reste du canton , les garde-chasse auxi-
liaires sont chargés de ce travail s'il
y a des bêtes en perdition dans leur
région.

A des emplacements connus des che-
\ lils, on dépose des pommes avariées ,
r in  foin , des betteraves. Ces animaux
sont en outre très fr iands de lierre et
de gui. Pour se rendre dans ces endroits,

YVERDON
Méfaits de la bise

(c) Par suite de la violente bise qui sévit
depuis hier , des dégâts sont signalés un
peu partout en ville . A plusieurs endroits
des tuiles furent  arrachées. Au café du
Château , une cheminée fut  en partie dé-
molie. Fort heureusement , il n 'y a pas
eu de blessé.

Mes arrestations
(c) La gendarmerie d'Yverdon a arrêté
ces jours derniers , un commerçant de la
place , pour délits de mœurs. Il a été mis
à la disposit ion du juge informateur .

D'autre  part ,  elle a arrêté samedi soir
un ind iv idu  évadé d' un asil e qui étai t
de passage à Yverdon.

Feu de cheminée
(c) Samedi soir, à 22 h. 20, le poste des
premiers secours a été a la rmé pour un
feu de cheminée qui s'était  déclaré à la
fabrique de céramique. On ne signale
pas de dégâts importants.

RÉGIONS DES Ï./ICS

A NE UCHA TE L ET DANS LA RÉGION Repose en paix.
Madame Louise Spreng-Guillod, ses

enfants et petits-enfants ;
Madame Lina Guillod, ses enfants et

petit-enfant ;
Madame et Monsieur Nicolas Klein-

Guil.lod , leurs enfants et petits-enfants,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de leur cher père , grand-père ,
beau-p ère et parent ,

Monsieur Henri GUILLOD
que Dieu a repris à Lui le 15 février
1953, dans sa 82me année.

Hospice de la Côte, Corcelles, le 15 fé-
vrier 1953.

L'enterrement aura lieu mardi 17 fé-
vrier , à 13 heures, au cimetière de Pe-
seux.

Culte pour la famil le  à l'Hospice de
la Côte , à Corcelles, à 12 h. 30.

Le présent avis tient Heu de lettre
de faire part

Heureux ceux qui procurent la
paix. Matth. 5 :9 .

Madame Marceline Vaucher-Gaberel et
sa chère petite Marlène ;

Monsieur et Madame Georges Vaucher,
à Cormondrèche ;

Madame et Monsieur Marcel Monnet-
Vaucher et leur fils Alain , à Dombres-
son ;

Monsieur et Madame Arnold Brunner,
et leurs en fan t s , à Neuchâtel ;

Monsieur  et Madame Maurice Gaberel-
Junod , à Cernier ,

ainsi que les familles parentes et al-
liées ,

ont la profonde douleur de faire part à
leurs parents, amis et connaissances de
la perte cruelle qu 'ils viennent  d'éprou-
ver en la personne de leur cher époux ,
papa , fils , frère , beau-frère, oncle, pa-
rent  et ami,

Monsieur Edgar VAUCHER
que Dieu a rappelé à Lui , aujourd'hui
samedi , dans sa 44me année , après une
pénible maladie vaillamment supportée.

Fontainemelon , le 14 février 1953.
Maintenant, Seigneur , laisse ton

serviteur s'en aller en paix, selon
ta parole, car mes yeux ont vu ton
salut. Luc 2 : 2P-31.

L'ensevelissement aura lieu à Fontai-
nemelon , mardi 17 février, à 13 h. 30.

Culte pour la famille, au domicile,
à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre ae faire part

La Société de prévoyance de Fontai-
nemelon a le pénible devoir d'informer
ses membres du décès de leur dévoué
président

Monsieur Edgar VAUCHER
L'ensevelissement aura lieu à Fontai-

nemelon mardi 17 février, à 13 h. 30.
Prière aux membres d'y assister par

devoir.

Les of., sof. et sdt. de la cp. fus. III 225
sont avisés du décès de leur camarade
et ami ,

le sgt Edgar VAUCHER
1909

Pour les obsèques, consulter l'avis de
la famille.

Le Cdt.

Le comité des Contemporains 1909,
section du Val-de-Ruz , a le pénible de-
voir d'annoncer à ses membres le décès
de

Monsieur Edgar VAUCHER
leur très cher et dévou é secrétaire.

L'ensevelissement auquel ils sont priés
d'assister , aura lieu à Fontainemelon ,
mardi 17 février, à 13 h. 30.

t
Mademoisell e Gabrielle Majeux ;
Monsieur et Madame Robert Majeux-

Stalder. leurs enfants  et petits-enfants ;
Monsieur Emile Majeux et ses en-

fants , à Lausanne ;
Monsieur et Madame Meinra d Majeux-

Clément et leur fils ;
îles enfants et petits-enfants de feu

Maurice Majeux-Delley,
ainsi que les familles parentes et al-

liées.
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Alphonse MAJEUX
leur cher papa , grand-papa , arrière-
grand-papa , beau-frère , oncle et parent ,
que Dieu a repris à Lui , dans sa 89me
année , après une  courte maladie ,  muni
des sa in t s  sncrement s  de l'Eglise, le
15 février 1953.

Domici le  mortuaire  : Hôpital de la
Providence.

L'en te r rement ,  sans suite , aura lieu
le 17 février,  à 13 heures. Une messe sera
dite mardi  à 8 heures.

Neuchâtel , Grand-Rue 2.
R. I. P.

Le présent avis tient Heu de faire part
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Ne crains point, crois seulement.
Luc 8 : 50.

Madame et Monsieur Paul Goumaz et
leurs en fan t s , à Neuchâtel ;

Monsieur  Charles Gutknccht , à Pe-
seux ;

Mademoiselle Jeanine Goumaz et son
fiancé Jean Mora , à Neuchâtel ;

Monsieur  Jean-Paul Goumaz , à Neu-
châtel .

a ins i  que les familles Rucht i , Muller,
Chenal.  Kaufmann, Gutkncch t , Maeder,
Bourquin, Gygax, Vermeille , parentes et
alliées ,

ont  la profonde douleur de fa i re  part
du départ pour le ciel en la personne rie

Madame Bertha GUTKNECHT
née RUCHTI

leur chère et bien-aimêc maman , granr l-
maman , sœur, belle-sœur , t a n t e , cousine.
que Dieu a reprise à leur t end re  af fec-
tion , dans sa fiSme année , subi tement ,
après une longue et pénible maladie.

Peseux, le 15 février 1953.
L' inhumation ,  avec suite , aura lieu à

Peseux , mardi 17 février 1953, à 13 heu-
res.

Culte pour la famil le  à 12 h. 30. au do-
micile mortuaire  : Chftte lard 1, Pcseu" .
Cet avis tient lieu de lettre rie faire par i
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LES BAYARDS
Parti saus laisser d'adresse

Un jeune  homme de Villarvolard
(Gruyère),  Joseph Pollet , âgé de seize
ans , avai t  trouvé du travail aux Bayards.
A la f in de l'année dernière , il quitta sa
place en d i san t  à ses patrons qu'il ren-
trait dans sa famille. Ses parents n'ayant
reçu aucune  nouvelle , f in i rent  par s'in-
quiéter.  Us s' informèrent  au début de la
semaine dernière  et apprirent  avec stu-
péfact ion que leur fi ls  n 'était plus aux
Bayards.  Us avisèrent les polices neuchâ-
teloise et fribourgeols* qui ont commen-
cé des recherches.

F VAL-DE-TRAVERS

Ï.A CHAUX-DE-FONDS

Concours national du film
amateur

(cl Vendredi et samedi s'est déroulé à la
Chaux-de-Fonds le XVIIme concours na-
t iona l  du f i l m  amateur , organisé par le
Club ries ciné-amateurs des Monta gnes
neuchàtcloises , présidé par M. Marcel
Verdon. Cette manifestation artistique
a mis en compét i t ion , devant un jury,
dans un esprit  amical , les travaux des
amateurs  suisses du film. La projection
des œuvres présentées révéla une nette
amélioration sur le précédent concours
et, fa i t  réjouissant à constat er , le cinéas-
te amateur  s'écarte de plus en plu s de
la médiocri té.

Samedi soir , un dîner, de plus de 150
couverts a réuni les part icipants à l'hô-
tel de la Fleur de Lys. Au cours de la
partie of f ic ie l l e , pusieur s orateurs pri-
rent  la parol e : MM. Marcel Verdon , pré-
s ident  du comité d'organisation , K. Rel-
ier , président  central , Maurice Vui i le ,
pré fe t , et A. Favre-Bulle , conseiller com-
munal .  Voici les principaux résultats  du
concours :

1. « Ange ou démon », Georges Salomon,
Genève, 22,98, challenge «ta Conseil: fédé-
ral ; 2. « Elne Zigarettenlang« », W.
Frisohknecht, Soleure , 21,87, challenge
FSG'A ; 3. « Ala d'Oro », V. Vtneari, Luga-
no, 21,69 ; 4. « Bine Kompanle grelft an» ,
Th. Meister , Bâle , 21,46 ; 5. « Il DottOT C't-
bistlonit », V. Vlcarl , Lugano, 21,37 ; 6.
« Fausse alerte », J.-P. Miéville, Bienne,
21,33; 7. « Der erste Schritt ins Leben »,
E. Kellcr , Zurich , 20,89 ; 8. « Schweizer
Musterme'srj Basel » , Club des cinéastes
amateura , Bâle , 20, 13 ; 8. ex-aequo, « Ita-
lie Immortelle », V. Voumard, la Chaux-
de-Fonds, 20,18.

AUX MOmTflCRIES ]

Monsieur  et Madame Jules Gaschen ,
leurs enfan t s  et pet i ts-enfants , à la Fa-
varge, à Neuchâtel ;

Madame veuve Albert  Sandoz . ses en-
fants  et peti ts-enfants , à la Coudre , Neu-
chfttel ;

Monsieur et Madame Charles Gaschen
et leurs enfan ts , à Bôle.

ainsi que toutes les familles parentes
et alliées,

ont la douleur de faire part du décès
de leur cher frère, oncle , cousin et ami

Monsieur Jean GASCHEN
que Dieu a rappelé subi tement  à Lui , sa-
medi 14 février , dans sa 87me année.

Neuchâtel , le 14 février 1953.
Et le soir étant venu , Jésus dit :

« Passons sur l'autre rive ».
L'ensevelissement aura lieu lundi 16

février , à 15 heures.
Culte pour la - fami l l e  à 14 h . 30.
Domicile mor tua i re  : Asile ries vieil-

lards , Beauregard.

Monsieur et Madame Charles Bula
et leurs enfants  et petit-en fant ;

Monsieur et Madame Henri Bula et
leurs enfan ts ;

Monsieur et.  Madame Gustave Bula
et leurs entente et petite-enfants :,

Madame et Monsieur René Dubois ;
Monsieur et 'Madame Jeau Bula et

leurs enfaiote ;
Madame Laure Bula et ses enfants ;
Monsieur Alexis Bula ,
ainsi que les faimilles parentes et

alliées ont le chagri n de faire part du
décès de

Monsieur Charles BULA
leur cher père, grand-p ère et arrière-
graud-père, beau-père , décédé à l'âge
de 82 ans. Matth. 11 : 28.

Saint-Biaise, 14 février 1953.
L'ensevelissement aura lieu lundi 16

février 1953 à 14 heures.

Pour une augmentation de la
patente sur les iiiacliiiics

à sous
Devant le développement grandissant

des machines à sous et leur  fréquenta-
tion par une foule de jeunes gens , propo-
sition a été fai te  au Conseil d'Etat d'éle-
ver le droit de patente — actuel lement
de 10 à 20 fr. par mois — à 200 fr.
mensuellement.

EN PAYS FBIBOUBGEOIS |

Après un jugement
Précisons que si 1-es deux ouvrière

italiens accusés d'avoir a t t r apé  et
mangé des oiseaux ont été libérés, ce
n'est pas parce qu 'ils ont promis rie
ne pas recommencer, mais parce qu 'ils
ont été reconnus innocents de cette
accusation par le tribunal .

MIS PONTSiDF-RTTEI
f Charles Emery

(c) Vendredi , M. Charles Emery, doyen
des hommes de notre commune , est dé-
cédé à Genève à l'âge de 86 ans. Le dé-
funt , négociant fort connu dans tou t
notre canton , fut président du Conseil
communal de 1903 à 1918. Notre com-
mune lui doit , ainsi qu'à feu Edmond
Matthey, l'adduction d'eau potable dans
notre localité et toute la responsabil i té
d.e l'économie de guerre de la première
guerre mondiale. Il ¦s'occupait même de
la distribution de toutes les cartes de
ravitaillement. Ensuite il fut  secrétaire-
caissier de l'assistance jusqu 'à sa mort ,
et s'occupa des déshérités de notre com-
mune pendant 50 ans , puisqu e durant  sa
-présidence au Conseil communal , il était
directeur du dicastère.

Au point de vue polit ique , il fut un des
fondateurs du P.P.N. et pendant plu-
sieurs légis la tures , notre représentant  au
Grand Conseil. La commune perd en
Charles Emery l'un des plus fidèles et
dévoués serviteurs de notre patrie. Son
désintéressement n 'avait  d'égal que sa
modestie.

UE LOCLE

Un voleur identifié
Un vol d'argent ayant été commis chez

un habi tant  de la ville , des recherches
furent  entreprises qui permirent  à la po-
lice de sûreté d ' ident if ier  l'auteur de ce
délit , un jeune de la localité , âgé de 19
ans , qui a reconnu les faits.

GRAMDSON


